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Sabiha Gôkçen sera La. question du Ha.ta.y dans 
phase délicate 

une 

LBS Fran~ais n'accBpfBnt pas 
notrB collaboration militoirB pour 

IB maintien dB l'ordrB 

aujourd'hui à Bucarest 
Elle 6s1; a.ttendue 

à. Istanbul dema.in vers midi 
-------~--------..... 

Démarches de lord Ha.lifa.x 
pour a.mene1• la. Fra.n!Je 

a.u respect de la. non-intervention 

Ellss ont P~'oduit, sembls-t-il, 
un prBtnier résultat ... 

Antakya, 18. - (Du correspon1ant sont élevés. Les voyageurs privés na 
spécial du cTan».)Les pourparlers en- peuvent plus trouver de place. Le but 
gagés entre la 11élégation militaire poursuivi par ces excitations est d'é­
frauçaise et la délégation turque por-; veiller une atmosphère d'inimitié en­
tent, sur deux que~tions essentielles : ,. ire la Syrie et la Turquie. 

Belgrade, 18. A. A. - De !'Agence lour d'houneur au-dessus de Belgrade, 
Avala : l't>Viation yougoslave i: fnii ce t.tterrit à l'aérodrome. L'atterrissage 
matin un accueil particuliètemeat cha· de l'aviatrice turque fut salué par l'hy-
leureux et cordial à l'aviatrice turque mue national \ure qu'exécuta la mu- Berlin, 19. (Par Radio) - 011 apprend lavai/ pris l'engagement formel auprès 
Mlle Sabiha Gôkçen. $ique militaire. que ."es:al~ au port du Havre a été in- de Lord f!alifax que le débar'l,ucment .de 

A l'aérodronrn 9!l trouvaient le corn- De nombreux bouquets furent of- lerd1/e a stx vapeurs sov1ét1ques e11 rou- ce nralérœl e11 France, pour elrc dinqé 
mandant-adjoint de l'a\·iation militai· ferts à Mlle Gôkçen. le pour Barce/011e avec des armes et du sur B;Jrceio:œ, ne >erait Pas autorrsé -
re le jiênéral Yankovitch avec tous les Après les salutations, le général t" · / _, o · L • 

L u!le de celles-ci concerne la col.la- Mesure de grâce en Syrie ff . . • . d l'é . Y ma .ne .,e guerre. " croit qLe ce11e BS rammERf :ilr.•BS '°" la pi~•BSSB o 1mers sup~r1eurs e tat-maior de ankovilch présenta à l'aviatrice tur- . u 11 r llll 
l'aviation et tous les officiers ùu régi- que les officiers du régiment d'avia· mesure est .u11 résultat, .des denl'lrclzes borailon franco-turque pour le mam­

tien de l'intégrité territoriale du Ha­
tay. A ce sujet les pointe de vue des 
deux délégations concordent e1 les 
mesures à prendre en çue d'assurer 
conjointement la garantie de l'inté· 
grité territoriale du Hatay ont été 

Reyroulh, 19. A A. - Le haut-com­
missariat français vient de communiquer 
au gouvernement syrien que le ministère 
français de la Guerre à la suife de la 
co11clusio11 du traité fra11co-syrie11 a qra­
cié 32 Syriens co11dam11és à 1a peine de 
mort pour résistance armée contre les 
troupes français~s. 

meut d'aviation à Belgrade, aiusl que tion de Belgrade. de lord Halifax ell vue d mdwre lu Fran- br•1t:inn1'quB du d1'm~nchB 
les présidouts des organisations aéro- Mlle Gôkçen qui s'y rendit de.l'aéra· 'ce à u11 respect plus strict de la 11011-in-

11 1 
" 

nautiques yougoslaves. S'y trou· drome à la légation de Turquie alla terven1io11, Londres, !9.- Le;, JOl>rnau- s'oc-
vaient le ministre de Turquie et Mme, à 11 h. 15 au palais où elle signa le Celle décision a soulevé de violentes cupent longuement de la Cu>lve>oa1•on 
Je persouael de la légation de Turquie, registre spécial. pour mardi du sous-~uUlité ds con·in-
Jes ministres de i;;rèce et de Rouma- Mlle Gôkçen ayau: rencontré un protestations de la pari des milieux de tervention. 

fixées. nie à Belgrade? et au nom du prés~- vent violent entre 1Sofia et Belgrade gauche et d'extrême-gauche. Les com- Le « Saw.lay Dispate11 , arîirn•e que 
dent du Conseil el mini•tre des Affai-, arriva ici avec un léger retard. mu11istes accusent H. Bo1111et de favori- M. Cbaml:>erlaio •u•ait ûlabo•!\ u?:J La seconde question concerne la sé­

curité intérieure et la collaboration 
mililaire à réaliser en vue du main­

ree étrangères, le sous-chef du pro-1 • ser le fascisme. nouveau. r111.n de p~lx aur:ip~enoe. 
tocAolleO, !lfh. Franges. _ . , . 1 Noire valeureus; •aviatrice quittera :. Le prem.er i!•ade en s••ftJt la mi~e ~n 

tien de l'ordre. 
D'ailleurs, celui-ci est placé sous la 

garantie commune des deux pays. 1 nos ministrBs à Istanbul 

eures une escaarille d avwns B 1 d 1. . 9 h ,, Paris, 19. _ Le «Sunday Times• com· viguam· de l'accord i alo anglais. La 
de chasse yougosla.-e alla à la ren-1 e gra e ce ma m a, ·pour .. ucarest. Grande-Bret~gne s'efforc~rai1 ensui.e 

M.1is les Français préte11de11f que celle 
sécurité à l'intérieur peut être as.mrée 
par les troupes françaises et que l'on 
n'a pas besoin de la participa/ion de 
soldats turcs. Quant à nous nous soute-
11011s que celle sécurité à /'intérieur 
n'est pas assurée et que la nécessité 
s'impose,par co11séque11l,pour la Turquie 
de p(Juvoir exécuter les engagements 
qu'elle a co11tractt!s à ce sujet. d'appor­
ter sa contribution militaire dans ce 

contre de Mlle Sabiha Gôkçeu laquelle Elle sera de retour a Jsta11bul demain mentant l'aspect i11temalional de la de favor;sc~- :l?e rep,ri : <las ro., par­
à 10 heures 45, aprè• avoir effectué un' vers midi. queslion espagnole constate que :1a !ers frauco-11ahcns. Enfin la ({Ue•tion 

Fra11ce renforce ces jours demier,<, dans de; dettoa d,, I' Autrich 0 po·Juait per-L'éventualité de la réunion 
d'un conseil des ministres 

--- · une large mesure, les dispositions qu'elle m~ttre d'amorcer dos négoc;;i\i<ms f; 

Un avBrtl,SSBmBDf dU Dr frl.Ck applique en vue de contro1er 1a non-
11

a.ncièraa avec l'Aliem~g,n, qu• pour-
subsiste 

Les nouvelles suivant lesquelles un 
conseil des ministres aurait été tenu 
hier eu notre ville avec la participa­
tion des ministres venant d'Ankara ne 

intervention. ra1~nt coaann·e à un hrge dlbnt po· 
litique uaglo-allerr.and . 

1 
. LBS révélations dB M. Fiandin LA Sunday Tim~s fait tit•t a une ré-

a' Io TchB'cos DVDQUIB Paris, 18. - Dans ses déclrtratio11s Mn, te con~~c~satlon ~. ' - tr.rd Pc•th . . . . . e.1 e comte iano et ~toute quo le dé-
failes a la comm1ss1011 parltmem~,re des sir du gouverce:nont 1 Olllai:1 ie vo·~ 

se aont pas confirmées. 
Le président dn Conseil M. CelAl 

Bayar a passé la journée dans la baie 
de Moda, à bord de son cotre, et a 

domame égaieme11/. dîné Je soir au Club Nautique. 

-Les Allemands ne sont ni lâches 
ni faibles ni imbéciles 

01111'est pas encore parvenu à réali- " Toute
1
tois. aiouteugsc'i./lrOJ/.f,f)f '!'e,11,. a RtJA!iiic/'luer 1J~"t.â!Hid'ifJ~?lj''uf'll;il1 •enlation au parti de M. Konrad 

ser Ull U~'-'V' tf Jolll' r_p p.!HTU fJ.t.J. t.AJUI .> u11,;..) l~S" nOUVe ftS paYVell pt • · { . pl \ldUll Ul.l\J .~--.. t'" +. d ....... ..... ; n rtri t.~q SI 
pomparlers qui se sont prolongés jus- suivi~s avec une grande al/en/ion. Il est 11istre de /'Jnterieur, M. Fi-ick, a pa~ e dans le parti des Allem~ods des l::>u­
qu'à ce jour. probable que les événements nécessitent des dernières violatio11s de la front1ere dètes où l'on mamfeste un cerla~n 

é 
dans les vingt-quatre heures la co11voca- par des avions tchécoslovaques. scep.ticisme q~ant à la possibilité .de a 

Or' c'est là le point vital des n - . · /' éol ation d un accord On a] ou te lion d'un conseil des ministres ex1raord1- - Si ces faits co11linue11t a dit ora· r ts _ · 1, gociationa. I ' t ra. m . . ' d I d'ailleurs que lors me me que on 
Car c'est une vérité tellement évi- naire. Par contre, i est ,or peu v ise - leur, 1/ 11~ sera plus questw11 e pro es- aboutirait à un tel accord, il est peu 

. d'êt blable que M Ce/dl Bayar et les autres 1atio11s sur le papier, mais de mesures possible que celùi·ci soit approuvé par 
dente qu'elle n'a pas besoin re . · r ville retour· · · t d. et L'Allemagne veut J • ·1é arl mentaire 
démontrée, qu'aussi bien les ag'!!nts 1 minis'.res prese11ts en not e energ1ques e rre es. a ma1ori p e . 
coloniaux français que les délégués 11enl a Ankara. )} la paix. Le peuple allemand est pacifi- LBS consultDtions 

que. Mais il 11e faut pas abuser de sa • 
agissant au nom de !a Société des. L t t' d t r· d ' I . avBr IBS Polon:ttS 
Nations, ne restent pas neutres et BS BR rB IBRS u corn B utano patience. Le peuple al/email Il es Ill u Il ... 

ldche, ni faible, 11i imbécile. Q11ico11que Varsovie, lP A. A. _ L'Agence télé-
,p.:gp::t~~::c7:ati::.suivent leur cam- Bt dB M. StouadÎOOVÎtCh à VBDÏSB 11e comprend pas cela à 1emps, en sup. graphique polonaise se fait mander 

t _I portera les conséquences. de Maehrisch·Ostrau que le docteur 
Il nous est impo89ible de perme - l 'amitié des deux pays Enror" un 1'nr1'd"nt Wolff, président d11 comité du parti 

tre qu'en un endroit où nous nous f d l u Il U 11 polonais en Tchécoslovaquie, aura 
sommes engagés à assurer la sécuri· a été con irmée une fois e P us Berlin 19.-Le député henleiuiste M. prochainemeul des négocialious avec 

. l"té Rome, 19. - L~e entretiens du corn- Wollne1.'qu1· sortait du siège du parti le président du Conseil M. Hodza ra-
té des 616menta dont la parba 1 a • s · · 1 h t • • . te Ciano et de :r.,. toyadmovi ~ on accompagé par trois députée, ses col- lativement aux questions des minorités 
.. té maintes fois démontrée accomphs- · f' h' versation de li' " pris m 1er par une con lègues et un sénateur, a .été as~ai i polo'.1aises. • 
sent à eux seule ce devoir. deux heures. Empreints de la plue 1 r u t 1 · arra•hé t 1 ftORDPOIS 

g rande cordialilé,ile ont été consacrés par a po tee. u agen Ul. ad A"11 B aVBC BS 
Ceux qui dans celle affaire jouent le de force l'iueigne du parti 6~ e· "' !IUX rapports économiques et com· mouds des Sudèles. Le président du Prague, 19. A. A.-Les d&putés auto 

plus mauvais role, ce sont, sans .~on· merciaux italo·yougoelaves. club parlemente.ire du parti a protesté . nomistee bonirois, M. Jaro9s et .Ester­
/este, /es représenta11ts de la Soc1ête A l'issue de leur entretien d'hier, les auprès de la direction de ta police en nazy,et tes représentants de la mmorité 
des Nations. Nai11tena11t, les Fra11çms deux ministres out visité avec leur demandant les sanctions les plus sé- polonaise, M:. Wolff et Junga, furent 

Affaires Etrangères /'ex-~résidclll du •e produire ~"" proeha1:rn rl.'l•.<e et. 
Conseil M. Flandi11 a fait a'i111po1/1111tes 1 vi~ueur dl.i traité ang!o ita!w1 .ist pJr.­
révélalio11s sur les fournitures de maté- faitement compns à Lo1°dre 
riel de guerre à l'Espagne .rouge •. JI Enfin le Da1ly E:>prt••s cr.;it pouvoir 
a précisé 110/amme11/ que le 11apeur 1 f//111once• que /If. Nussol!1i1 r.urazt pro 
.P,.,,;p., 01;i est !Jrrivé au Havre mei-\Posé, pC!r l'erztremisP d<. L;>rd P'"rth, ta 
premier dune ser1e ae tJ c.u1yv~ "'î •.• • . -- -.t.'- •• J,. 1,,,,,.,, hnr1; ... ;~(lli 1 ,, ·~ -

I 1 Tif d grandes quanlilé, de ma- fions e11 CJz.rs. 1-es 11010 1~u'I!!. u• ll<.ll-l" 
ranspor e e • . · · E · · 1· . · 

/ 
d · _, 1 ·11a 11·0n de Barce raient tcvte/01s en syagu 11 sau·a ·erz-tene e guerr.e a ues 1 • : . lrèe en vigue~·r du pliln fmtanm7ue. Ifs 

/one. 
d 

, 11e repre11draù111 lwr p.1r11cipaf;on acthoe 
N F/a11di11 a laissé e11te11 re qu e11 . · . . , aux opéra/10>,s que dan.> le cas d'une 

Présence de /'é111ot1011 sou lev.le a ,__011dres . / 1. • . / f• / f . d t ,. 1 m erve11 1011 110U1J<11e .z 1,agra11 e e11 1 
par celle i11te11sificat1on /1 ra,zc e d • , . ' 
ministre des affaires étrangères frnnçais, veur es gouvemem.nt~ux. 

DB CastBllon, aBS troupES na~iona ~ 'l 
rayonnsnt VBPS l'Ouest st le Sud 

La province de Castel/on dont la p1- fJu/a/ion tiques et un tank • 
atteint 317.899 hobitarils est traversée. da11s SR L aviation légionnaire collahore brillamment 
partie inférieure, par la rivière Mijares. Les d~s- aux op11ra!'.ons .sur le secteur de C::.(tc!1p11. Le 
/riels judiciaires d'Albocacer, Lucena :ici Cid, poste de commandement d 'u11e di:·isi;i,7 ,, rouge• 
/.-fore.lia, San Mateo el Vinaroz se lro ... ;ienl au a f!tt ditruit et le ginéral c ... mm11ndan! la divi­
Nord de ce cour~ d'eau et sont occupt.1 par les sion tué. 
Nationaux, - sauf une partie du terr1t11ire de * • • 
Lucena del Cid. Us districts judiciaires ùt Nui~. Les natio,1au:r 071/ poursuh•i leur avance au 

mariifeste•il une tendance ti attribu~r suite le croiseur Fiume. M. Stoyadi- vères contre l'agent coupable de cette convoqués chez M. Hodza. 
. 11 mmzs novitch a exprimé son admiration la agression. La date ~xacte de l'entretien n'est 

toUJe la respo11sabilité a ce e co · plus vive pour le développement de la L ff t'f t h' 1 core fixée 

si;.~lllenrs d'apràs me• propres infor- ~~ar~nedl!~:~,?~: a~~~; q~e ~~~~l~~tsdr: B~erl~n. ~~. 1~ La ~ Je~~~c~!a~I~!~ pas en ManquB dB courtoisie . 

Segorbe et Viver, au Sud du ,IJfijares, reprtse.11- ~vc..-rl de Pen.1rriJya el 0111 cou;I !e ~lie.m1rt de te.r 
tent ta partie de /a province encore aux ma 1ns l d'A 1n1orchon au km. 3./. Le:J cadavre.\ eT:se;;elt~ 
des Républicains. sur le terrain s'l/èi1e11t à 602 ; en vulre "fO 1ni-

matloni, tdes Instructions sont par- bord. meine Zeilung• commente vivement L'agence télégraph1qu,e yolona~se 
venues A cette commission dn siège Avant leur eutretien,le comte Ciano le communiquli de !'Agence Cetaka appelle l'atteut1ou sur 1 attitude sm-

La. ville mtme de Caslellon de la Pla1;,a comp- ficien~ ont élé captu,is ou s~ 50nl rendus ; 27 
tait 40.000 habitants ; mais sa populat1nn avait d'entre eux qui éJaient ~/esses ont été .so1g,1é.s. 

beaucoup augmenté ce.s temps derniers. Elle est • * 
située à 69 kms dt Val•ncelet .i 359 kms de Salamanque, 19 juin.;- Les coutre­
Madrid. attaques des Uliliciene dans le sec· PI M. Stoyadinovilch avaient visité annon~ant que les réservistes appelés gulière du po•te-êmetteur tchè.que à 

central, c'est à dire de Genève, pollr l'exposition artistique «La Biennale» à fiu mai pom• des exercices excep- Uzhorrod qui a refusé à un a~iat~ur 
bâter les élections et mettre la Tur- Un banquet a été offert ensuite au tionnels ont été libtlrés ces jours-ci. polonais d'établir 13: commumcal.1011 
quis et les Tnrcs devant nn fait ac- Lido par le comte Ciano en l'honneur Le jourual insiste sur la dernière avec Varsovie et d'aviser les autorités 
compll tont en oontlnné.nt la cam- de ses hôtes yougoslaves. LL. AA. RR. phrase de 00 communiqué disant que de Varsovie qu'il lui était impossible 

Ou sommet de Pena Go/osa, prernière posiJion teur de Onda ont été complètement 
occuhée par les troupes nationales, dépend un 

Y • neutralisées. L'avance <:ontli;.ue. 
Jy.stènle montagneux ; mais la ville elle .'/1crne se 

rt le duc et la duchesse de Gênes Y ont •l"iils'ructi'on des réservistes se déroule de réaliser le vol de Budapest à Bel· 
trouve dans une charma11te vallée, touchant à la Les trotlpes de Galice opè~eu.1. au 
mer. Le port est magni/ique111ent équipé. La rou- Sud de ?tlijares, entrE: cette riç ière, 
te et le chemin de fer de Barcelone â Vù/ence Y le Rio Secco et la mP,r. Pagne d'agitation ponr lmpo uner l ét ·redu rf • assisté ain1i que e secr ai pa i maintenant dans des conditions nor· grade. 

les Turcs. et d'autresperaonnalités. . males>. Le sens de cette phrase, dit La GazetaP~iskafaito~eerver qu'u.ne 
Quant alll< J'rançais, Ils se servent Le comte Ciano a quitté hier Ve- le journal est clair. Les réservistes telle attitude est contraire aux prin-

en sons-main de ces délégnés com• nise en avion pour Ricciooe d'où il libéré~ selon\ remplacés par d'autreq c pes les plus primitifs de la politesse 
me ante.nt d'instruments de lenr po- se rendra ~ .Rocca delle C3:min~le ~ù et l'effectif actuel des troupes tché- internationale 

pa,,ent ainsi qu'un tramway éltclrique allant Les trottpes de Caetilla opèrent 
d'011da, au Sud du Nijare>, à Castel/on. /.a "'lie dans la zone de Cama~en::: et Valbo­
po.,ède des édifices arti>tiques, parmi iesquels na, au Sud de Puehla de Valverde. 
la ,,.funicipalité, du X Vile siècle, ,.; /'eglise de 

M:. Museohnt se t•ouye e!'l v11lég•a.ture. coslovaques sera maintenu. --~'""'..,....._ --

llt~::t pour cette raison que la si· p:~~ e~a~:o~:.loyadmovitch part iront UnB intBrruption dBS pourpar- Un mBurtrB 

Santa Naria. qui a un clochtr tt• cinquaqte mè- A L'ARRIERE DES FRONTS 
tres de hauteur. L'urbanisatio11 de la cité. est 

1 t d 1 'délicates et que t · d l Un coup de revolver retentit hier moderne. 
tuat on es es pus ' Les commen a.U'es e a preste IBrS ilVBC IRS m1'nor1•tB's 7 1· 1 1 

è 
soir dans le café d' Ali, à Kasim pa~a. Actuellement, les troupe> na 1ona es son en-

pour le moment il existe tr s peu i"tali" 4nne i· t , , é ·• d'opé•a11·ons a l'Ouest • L'établissement regorgeait de c ien s. train d ex •• uter une s "• ' , 
de probabilités que les deux déléga· Milita, l8. A.A.- Commentant la vi· Prague, 19 A. A, - Demain lundi Il se vida aussilôt comme par enchan- a11 S1tJ-Ouest el au Sud de la villt. 
tions parviennent à un résultat po· siie du Dr Stoyadinovitch, président M. Hodza convoquera les représen- tement. Un seul client y demeura, Ainsi, sur la route Albtntosa-Castellan, dans 
sitif en ce qui a trait à une collabo- du Conseil et ministre des Affaires tante des partis de la coalition pour étendu de tout son long sur le plan- le secteur de Castillo de Villamaltfa, aprè' avoir 
ration militaire turco-française pour étrangères de Y<Jugoslavie, le • Cor- discuter avec eux les détails du sta- cher: il était mort t repoussé des a/laques ennemies, •lies onl pour­
assurer Je calme et la sécurité à l'in- riere della Sera • constate que cette tut nationalitaire et pour s'ii:,former La victime es\ un ouvrier de 25 ans suivi les assaillants et occupé leurs posilions d• 

visite à Venise de l'éminent homme de Jeure points de vue. Après celte des chantiers de la Corne-d'Or, du départ. 
térieur Hatay. d'Etat yougoslave ne revêt aucun ca- entrevue M. Hodza continuera ses né· uom d'Ali. Dans le secteur d'Alcora lts nationaux avan-

Let Arméniens transportés ractère officiel, mais que l'entrevue des gociatione avec les henleinistes. Faute de témoins, il él• il a~sez dlf- çanl vers le Sud, on/ conquis vondredi le mont 
au Batay deux hommes d'Etat el les différentes • • • fioile de reconstituer les t 1rconstances Pedrizas el traversé le M1ïarts vers Riuesalbes 

manifestations de sympathies sont Prague, 18. - La décision du gou- du drame. La police y eot parvenue et Onda. Un• autre colonne, partie de la rouit 
Halep, 18. - (Du corresp. i:iarticu· une preuve de pi us, démontrant les vernement tchécoslovaque, qui a toutefois. Les nommé• Ahmet, Murad Caste/1011-Alcora, o traversé le torrent âu Vinha 

lier du« Tan»): Les Français mè· bonnes relations amicales et les rap- ajourné à la semaiue prochaiu<0 la pré· et Alaeddin, inculpés dn meurtre, ont •I occupé toute la Sierra de /.A Ptdrizas. Elle a 

TumultBs à Valence 
Pans, 18 j•Jin. - Cet ta;ns membres 

du gouv~ruement • rouge • n'Eo1iagnt1 
onl été fusillés •OllR l'accase11on d 
haule trahie.)1t. LAs miliç•{!·1s 0'1t l;rt 
à Valeuce coutre la po;m~alion qu· sa 
livrait à des 1umultes, faisan: de nom 
breuses viclimcs. 

~ 

UnB BnquBtB sur IBs monopoles 
Bn Dm2r.ique 

nent en Syrie et spécialement à Ha- ports de bon voisinage qui unissent été arr'tés ce matin. fait sa jonction avec les troupes qw s'élù>ent em-
1 Un t. opa nde contre les intéressent leurs deux pays. • p d · 1 ep, e ac ive pr ga les deux pays. . . paries, sur le c6/é droit: du mont tr rizas e .

1 
Washiagton, 19. A. A.-,I. R(oo•e e1t 

Turcs et se livrent à toutes sortes • . .. et ceux de la. presse anglaise Lisbonne, 19. AA.;-M.Nicolas Fran- ,ur l• cité gauche, d• V1/lartat. a sigoé ta r~solut;o!\ ord?naant nLe 
d'excitations à cet égard. Dans cet or- • • G 1 L d l8 L . rasse 'n~Iai·se co,ambassadeur de 1 E. s!lague nation.a- E"n'1·n, au Sud de Casttllon, le long de ta cote enque"te sur les wonopcol•" ,,,.· .01·. 

b d Rome, 18. A. A.- Le « iorna e on res,. .- a, P '' • ,, ,
0 

,~ dre d'idées, on COnslitue des an es t \ l' t' c· tO a ]i'sle, frère de générahssime de l'armee /tj miliciens ont poursuivi leurs a/laques con_tre mpnAe !Ir uae c•.omtni••"1011 e douze 
h 1 Il t d'Italia » souligne que les entretiens oommen an entre ien • iauo· Y - ... _ " 0

., sur une Iarae éc el e. Il y a te emen d' ·t h à Ven·s voi·t un i·ndi·oe nat1·onaliste, remit solennell.emenl ses "1·11a••al. ',"colonne_ national• qui a /r,w_•''" le m•mbree dont s1'x p•u1·1~_n,"n\ -,n.-. 
'" d H t se sont déroulés dans une atmosphère movi c • 1 e, Y ,, ,. ~ ~ , ~ d'expéditions d' Arméniens e a ep f 1 t . l gra d lettres de créance au président. d. e la ftti1ares à l Est de Villa.real. deua_nt Alma __ ora, a r.a CO D'"' '~'.011 <ta''.ir• l-• bosu d'une 

b 
· 1 t très cordiale. Les deux hommes d'Etat du ren oroemen ou1ours Pus n 1 / / _ ~ _, ~ v ~ - ., " an Hatay, que les auto us cu·cu an 1 . . · etc mmer République en présence du ministre pris de flanc les assaillants .• qui 0111 •1

" Pus largo réci"sion Aes 101•8 . 0 1.·i-truste. 
H l A t k t té Ont Pu constater qu'ils soul tout à ,fait des re ations economiques o • 2, saut , \ • " -entre a Gp et n a ya on augm_en 1 dss Affaires étrangères. de f.000 morts '"r le terrain, •arme om.- · 

considérablement et que Jes prix se d'accord au sujet des problèmes qui ciales italo-yougos aves. 
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1
xuenses, sont demeurées dans le pays. 

Le ministère de l'Ins1ruction publi- Le taxi le plus neuf que l'on rencon-
que s'acquitte chaque année, en aug- AmbaHsade de Turquie Ire dans les rues d'Athènes date d'au 
mentant le nombre el la valeur des à Varsovie moins dix ans. Mais ces voitures sont 
écoles professionnelles du devoir qui L'ambassadeur de Turquie à Varso- parfaitement entretenues. Et loul le 

VisitEz d'abord 
votre pays! 

Nous lison1 dans l'U/us: Copenhague 
Par GENTILLE ARDITT'..' :;>l"'r.LER 

A l'approche des vacances nous lui incombe, d'r près les hautes di· vie, M .. Ferid, est arrivé en oong4, en moude y trouve 11on compte ; les 
constalona parloul une tendance à reclives du Grand Chef, qui dans son notre ville, par l'ExprAss de Vendredi. propriétaires qui peuvent exploiter III 
yoyager à l'ial~rieur du pays. d1scours·prograœme, a relevé l'obli- LA .MUNICIPALITE leur voiture jusqu'à la limite de leur moulus, s'alignent ea une intermina· 
p · d I' ft g•tion de former des élém"nls teohni- amortissement el en tirer tout le ren- El1eneur ble file autour du beau vieux meuble 

sr suite e a •clalion à la ligne ma- quea néoe•"ités par le relè•emenl du Le tramwav •ur le pont Gazi d t 1 les cl' ls u· •· 1 oblona ou· po a·e 11 · rilirne lstanbul-Mudanya d'un bateau • ' ,, 0 emen vou u; ien q 
1
' s 1 s . Il faut avouer cependant qu'en dé· " s 

1 
n eurs mams gan· 'd 

1 

.,. k pays L " · 
1 

n'ont pas à leur dispoaitiou une auto 1 d lée. s de fer, durant les assemblées, les 
rap1 e, e , ra , il e'y a plus de place , · . . . e nouveau pont vaz1 sera-t-i Ira- p1 e tout ce n'est ai la Bourse, ni 
dane les hôtels de Bursa pour y loger L expoe1l!on ~e~ éoolea prof~s <;>n- versé par le tramway ? La question ultra-moderne, payent la course à un le trépidant Tivoli, ni tes splendides se1gne.urs à la. clinquante arm~re . .: l 
lea nombreux visiteurs venus d'hlan- nelle~ que 1 on ·~site avec anmiration est actuellement à l'étude. En raison prix morlique. bas-rehefs 1u sculpteur Thorwaldsen , Reviennent-lia daus cette pièce, les 
hui.li y aura lieu d'a11:randir le •Q~lik- depuis quelques 1ours à Ankara, eal de la pente par lrop roide de la mon- Au demeurant, la plus grande li- ni même la fameuse Tour Ronde a~ chevahers rl'autan, lorsq•Je minuit tin­
Palaa», alors qu'en 

1936 
encore Bursa un précieux e.xemple du succès obtenu tée de Meyil, dans la région d'Azap- berté est laissée pour l'achat et l'im- sommet de laquelle Pierre le Grand te au cloche; de l'.église ? .Et Hamlel ? 

êtail une ville que 1'011 vis11a1I à cau,e dans cette v01e. kapi, on ne saurait songer à faire porlation dans le pays des autos de monta dans un carrosse ù quatre cho· Et Ophéh~ . Mais ceux·CI ont-ils seu­
de ees anciens monument•, où l'on se L'industrie que le r~gime d'Atatürk passer la voie ; les prtomières études maître. . vaux qui a1manlenl les imaginations lement extslé? Leur passage sur celle 
rendait avec un BllC pareil à CHlui do~t a créée, soit par l'entremise de l'Etat l'onl démontré. On pourrait toutefoii ~e Haber recommande Vivement de verB le Danemark. Lors'ue l'adoles- terre est contesté par ta1•I d'historiens. 
on se serl pour les pique-nique, tou 

1 
soil •n encourag•anl lea entreprises rattacher Azavkapi à K11rakiiy par te suivre dans noire pays l'excellent cent des pays du soleil se • prend à y Ne montre·t-on pas, pourtant, aux en­

e~ pensaol à ce que l'on aurait à aout- particuhèr~•, a réuni sou~ I~• toile des prolongement du tramway lt1 long de exemple de la Grèce. i rêoer tout à coup, c'est que le livre virons d'Elseueur, l.a rivière où se no-
fr1r pour y paa•er la nuit. 11 a suffi ta briques d~s mithera d'enfant• de la la .Corne-d'Or. Une autre solution LES MUSEES d 'Hamlel lui esl lombé en Ire les mains.· ya la fille de Polonms ? 
d'un hôtel el d'un bateau pour per- R~pub1ique qui y dév~loppenl chaque serait de faire aboutir la voie à Ka- Un musée de l' Aro El lorsque I~ voyageur, à bord du i' Allons, il vaut mi~ux avoir foi dans 
mettre à celte ville d'ouvrir ees portes jour davantage leurs connaissances et s.impafa, aux abords de l'administra- éé à l'Okm d dansant na.vire, vogue sur la Baltique le poète : 11 est tou1ours sincère el la 
au tourisme io1~r1eur. leurs aptlludes. Iton des chanllers, sans passer par la •.era cr . e;y: an el, méd1tat f, tàche de percer t'horizoo.i vérité est dans la Poésie. 

Une route en fera ~gaiement de mê· Si l'on auit lea ohiffre1 de la pro· rampe de Meyityokufn. S ~~ivanlllune anmenne tradition les ce n'est pa~ Copenhague, la pelote 1 On se répète ces paroles en quittant 
me pour les forêt de Bolu et l'incom· duct1on annuelle de l'rndu•trie nalio- Le oon tr6le médical del :1 ans a aie~t es~ayer l~urs talents verte de se• tours ou l'église de Grund Kronbor1i ; on y songe uel ues mo-
parable lac d'Aband. nale on constatera qlle la pari .du artisans i:~~h~~s ~·~!~~u(rlO~ pré~sém) enl ;de tvig, eembl.1ble. à un 11:ig~ntesque or-jmenls encore ... puis la p~cid?té de la 

11 parait que sur tee mure des •illes rendement revenant à chaque ouvrier hauteurs de !;htli A Fey :n ~ur es gue. de brique !aune qu 11 charche à campagne dans laquelle on s'enfonce 
a~éricaines oa voit des atf•chea ain- augmente d'année en anuéd, lesL~er~rs'::~~ ;::é~~~~h~~~~ela~~ul~~~: d . · a sec 

1
.
00 

es !'-~- devmer. Noa ! 11 cherche Elseneur el pour reutrer à Copenhague fait ou-
11 _co~çu.ee: • S~e A;merica fir t ,. ce Toutefois l'industrie turque ayant continue. Plus de SO.OOO d'entre eux :~~. ;eJv~~~s v~~r ~~~k~~~i~esd·=~~1~ son château, il cherche Hamlel el sa blier ta noire et sanglante tragédie du 
qui a1gmf1~: •Vois d abord ton paye»,,êlé créée promple.menl, ses établisse- se sont déjà soumis à celle forma- ayant été utilisés par les divers mo- légende. . temps passé. 

En le faisant, à notre tour, nous ne mente onl élé obligé~ de former des lilé el ont reçu leurs certificats de narques, .avec leurs flèches et car- Elseneur. que le pathé.llsme de Sha- Campagne danoise 
nou1 contenterons paa aeulement de o:JVriere tout à fait novices el qui ont santé. Ces visites médicales prendront quais. D'ailleurs le lir à l'arc élait es- kes.pear.e a doté~ de &Imre •. ~si une 
connattre D?lre paya, 00111 oommen- fail noll'bre en p•U de tempe grâce à fin à la fin de ce mois. Ceux qui n'au· sentiellement un sport national prali- petite v1.lle provmc1ale et t1m1de, re­
oeron1 au111 à en apprécier lea beau- l'intelligence de l'ouvrier turc lequel rani pas subi jusqu'au ler juillet le qué couramment par toutes les clas- croquev1llée sur les bords du Sund. 
lé1, à an constater les défauts, à com- e'inilie très vite à un travail auquel il "l 1 · se• de la populai1·011 , Ce bras de mer, large de 4 k1lom. ètres .• 

P 
d Il contr. e rég emenlaire seront pass1- • 

ren ra que es en aout les lacunes, n'est pas habitué. bles d'une amende de 2 Ltqs 112. Tandis que des efforts sont faits la sépare se~l de 111 côte suédo1.se gui 
etc. . . . Pour obtenir ploa de aucoèa encore en vue de rendre une partie de son toute prochaine ~t pourt~ut lom.tame 

Le tourisme mlêr1eur sera l'amorce daoa tes limites des directives du Pour une limitation des taxis ancienne faveur à cet exercice si élé- ourlant la mer d un trait rose l,!lspé 
pour le grand tourisme étranger. Grand Chef.il y a lieu de former l'on· Le Haber dénoncer la pratique rui- gant el ai apte à développer, par les d.e forêts. é.meran~e, sembls être l mfa­
Av.ant de dire : • Venez •oir la Tur- vrier non pas seulement par le travail neuse qui consiste à utiliser comme mouvements harmonieux qu'il impose, t1gable v1g1e de 1 Etat. 
qu1e •, noua apprendrons nous-mê- qui lui esl dévolu dans une fabrique, taxi les autos du tout dernier modèle, à ta fois ta poitrine et les bras du Sans le gémal au.leur du •Song.e• 
hea quelles. sont d.an1 noire pays les mais aussi par l'enseignement profes- à peine elles paraissent sur le mar- tireur, on envisage d'aména1ier préci- Elseneur ne se serait sans doute 1n­
c oses à voir ~t &'11 y a possibilitê ou aionnel. ohé. Le propriétaire ne s'est pas plu- aément aux abords de l'Okmeydan un mai.a Mga~Ae des brouillards de l'obs­
non de le~ VIStte.r avec plaisir. L'ouvrier turc est supérieur au point lôt libéré de son ancienne dette qu'il muaêe de l'Arc. Une commission a élé curitA. Mai~ elle eut le bonheur d'en-
1' ~ to.ur1sme mlérieur donnera de de vue des aptitudes à aes collègues lui faut en contracter une nouvelle el créée dans ce but avec la participation clore un chaleau en ses murs, et ce 

Blllmalton aux marc~és intérieurs, des grands paye industriels. venJre à bas prix ea voilure encore dei ministères de !'Intérieur et l'Ins· château qm fut (selon Shakespeare,car 
protégera les peilles mduatriea loca· Il arrivera à un degré exceptionnel presque neuve. Et il est bien obligé truclion Publique. de ta direction de les Danois tendent à croire qu'Hamlel 
l~•- el enlèvera la moi1iHure d'inacti. quand il pourrra utiliser tous les mo- d'agir ainsi car le public recherche l'Evkaf et de l'Etat-major général. La vécut au 

9
ud du pa.ys) le théâtre d'un 

lmlê du P.1tys. . yens employés pour la formation te- exclusivement les voilures du tout place elle-mOme sera remise dans horrible dram.e,. d1c1.a au poète des 
~· .1ou.~11te vient pour ~·am~ser, chnique. Ces poaeibililêa lui ont étê dernier eri, aux lignes aérodynami- l'étal où elle se trouvait à l'époque de vers,. désormais mscr1ls sur le marbre 

ma1a 11 n mvente pu les d1vert1sse- procurées par une loi que le Kamutay ques; les autres chôment... la grande faveur du tir à t'Aro. de l tmmorlahté. 
mente. C'est en fréquentant nous-mê· a votée il y a quelques jours el ren- Il en était de même en Grèce, mai1 LA. PB.ESSB An ohàteau de K.ronborg 
mes nos plage~, en 10slallant des hô· danl obligatoire la création de cours le gouvernement y a pourvu en in-l~ls el des casrnos .dont nous serons d'enseignement profesaionuel. terdisant de mettre en circulation de Le départ de M. Muzaffer Kronborg toutefois, le chlleau à la 
d !!bord les prem1er1 v1s11 .. urs et c~ei renforcera les aptitude& des nouveau1t taxis, dans les grandes Toydemir triste renommée,le macabre refuge des 
chenls que noua pourrons taire de 100 000 ouvriers travaillant dans Je villes jusqu'en 1940. Du coup, les som- L'éditeur de la «Türkische Post ,, el spectres, oppo~e à l'histoire nu aima-
toua ces lieux un attrait pour l'élran- pays. Sont ~gaiement oblig.ls de créer mes qui, chaque année, s'écoulaient à :-.i:me .Muzaffer Toydemir sont partis ble démenti. En se dirigea.il vers lui, 
ger. des coure d'Pneeignement profession- l'étranger pour l'achat de voitures tou- hier pour un voyage de repos de plu- on s'attend à voir un donjon noirci et 

_Donner du mouvement à nos villes. nel lee mine• employant en moyenne jours plus neuves, toujours plus lu- sieurs semaines en Allemagne. aveugle, sans cssse souUleté par le 
faire rompre surtout dan& les rues plus de 100 ouvriers par jour, les fa- _________ ...., _______________ ;..;;.;,,~;;,;.-- venl du Nord qui tantôt hurle et lan-
de provinces la monotonie des pro- briques cousidéréea comme des éta- L 'd • lôl gémit. On se promet de ne pas men~Url masculine par des vieagAs bliooements indualrielS d'aprèa Jes a came ie aux cent s'aventurer \OUI seul dans (es COUioirs 
1011r1anl1 de femme•, remplir l'air dtspoaitionq de la toi de J'encouraae· où errent peut-être rle blanches, d'an-
de chanta et de sons harmomeux, de- ment à l'industrie. guleuses formes. El quand le guide 
~ander de bons hôtels du municipa- Lea établissem•nls industriels du t .J. • brusquement, désigne de son bras 
hlét, de bonnes chambre• et des lita même genre situés à proximité les ac es ai vers levé Ja masse rl'un doux gris orépUS· 
propres des hôteliers sont autant de un~ des autres, peuvent créer en com- e e e cula ire, enlllrbannée de cuivre verdi, 
devoira qui noua incombant de rem- mon ces cour• dealinê• l développer el que clochetons baroques, tourelles 
pllr tout d'~bord. . . les connaissances des apprentis, des .,.u. 'lul'llrtrgÎ6les 11os1e de Süleyman ou bien, corn-me 11,~.G&mi!illRR&,~ilP,0rllH 1 .ijertollf.1 .,,Pt9~ 
. Ceux qui voudront d1r1l(er le toit: nul'd';ai;1 nlidFês-cre-Îratan"êfei'ouvrier des prisons de Bursa Istanbul el Si- dans le ro. man d'lsrail Zanawit, l'in- se~o~ame, on. crie. à l'erreur ... Mais tea 
-~ .. vb~ uo1venc enooura .. er la 00 nop t d' · ' f t • • • p01t d' à .lrU<ltion de roui t d'bÔ 

1 
ne- et au m~1imum pendant 24 h.iures son . mgés ,génér 1lement sur or uo~ p1~1011 a-t-il été victime d'un . rmes qm, ~J , se serraient d'an-

que le dével 88 e te a autant par eemame. Il y a un examen à pas- celle de G1resun. C est dire ta qualité forcené, pris de la fureur meurtrièt•e go1sse -dam~, Visiter le s~jour d'un 
dUAtrtee loc~~~ement dei petites in ser P.our suivre. les cours que chaque de 1!1 • ~li~ntèle • de cette institution d'un •coureur d'Amok»? revenant a•so1ffé de vengeance n'est 

Filire Tenir d ~ . . ouvrier est obt1gé de compléter d'a- pént1enlia1re. .. Le mauvais maitre pas un~ promenade de tout repos ! 
r

81 
d'Allemagne e~n! 0g11~n~. for4:fhè· près aa prof-••100. Les ouvriera qui Avant-hier deux des plus ombra- Omer Engin 881 un riche -éleveur - se d.ilatenl de pl~s belle, soulagées. 

jeta en boia lrauilléa à 0
1
a80 ~~~ 0 t>: motnqllenl dei co.urs Aans motifs plan- geux d'entre .les détenus, Esad d'Erz- du v1~lage de Hizir. nahiye d'Edincik e.t r~sp1renl avAc délices l'air marin al­

tllue le premier d~voir de noan dei~"'. "'.blea eonl eolln;i1s tl des am•ndes et rum et Ibrahim de Buraa. se prirent Band1rma. Il est d'ailleurs aussi bru: t1éd1 par le soleil. 
1

81 
directions foreatièrea. Nuu• n':~. d apràa le cae 111 peuvent ltre ren- de querelle avec un de Jeurs campa- lai que riche, dur pour sea gens et Le parc du chlUeau qui entoure 

Ion pa 1
81 

imiter, maia il >euve voyAi. . gnons de cellule, Yunus. On ignore redo~lé de tout le village. Son do- Kronborg osl un ombreux et frais es· 

La plaine et rase ; des champs de 
céréales la reoêtent d'un ondoyant tis­
su d'ambre. Parfois une cigogne s'en 
enoole, et planant au·dessus des lourds 
Âpi1, semble les bénir de ses ailes nei 
gueuses. Guérets el pâturages s'entre­
mllenl, terre pourpre alternant avec 
la verdur~. Des vaches au poil acajou, 
ternes, laides, mais productives brou­
tent d~ns l'herbe, la palle enchainée 
à un pieu pour qu'elles ne puissent 
d~pas.ser la. ration permise : la gour­
mand!se nmsa:lt à la qualité du lait. 
Certames rumment, l'œil enténébré de 
sommeil. 

Soudain, surgit la forêt. A l'aareste 
sérénité des bucoliques auccède le 
mystère de la sylve. Dei hêtres, des 
hêtres à perle de vue. Leurs troncs 
gris, si lis11es, si salinês. sont parfois 
ombr~s d',un la;,;e trait uoir qu'on 
cro1ra1I pemt à 1 encre de Chine. Plan­
tés à d'infinies distances l'un d~ l'au· 
tre, rameux eljfeuillns ils tamisent la 
lumière et la colorent' du vert froid 
des profondeurs sous-marines. 

La Riviera dn Nord 

Après un lon1i parcours sous les 
futaies obscures el bruis~antes, on re­
l~ouve enfin le soleil el, avec lui, le 
rivage aableux qui lisère la face de 
l'ile de Seeland tournée vers le Sund, 
rivage qu'on appelle, autant pour son 
charme quo pour la délicatesse de sa 
tempArature, la Riviera danoise. La 
mer est d'un bleu profond d'indigo, 
u "'~ "'"·' .. '{U.èl.t>l W0llll~1 ~t\n6on. Pour-
qum donc qe figure-t-on que la Balti­
que et la !'.for du Nord sont immuable­
ment engri1aillées par la tempête hou­
leuses el 1irondantes ? Leurs eaux ont 
parfois le mœlleux, la souple11e et ta 
languour des soieries n6gligemment 
drapées. 

La ~londeur aréneuse des plages 
des maillots la criblent d'étoiles versi~ 
colores, des corps adustes de taches 
bises. nous eervir de modèles our J

4
, 

1 
n~ 0..a cour~ '"Iront. org1n1Aé1 et con- les ra1~ons exactes. de ~a rixe. Le fait meshque Mehmet Melin était 100 sauf- pace, couturé de fossé~ que remplit 

per 
008 

travaux 'llanual~ e op trôt~11par1 Etat qui ~l•borer.a te pro- est qu Ibrahim, qui avait réussi à se fre-douleur habituel. Pour te moindre une eau oh •ngeanle, m1-no1re, mi-ver-
Celte année les nouve~uc b 

1 
grammR d•a Atudn, la nature et la prncurer un poignard, tua Yunus d'un prétexte, il te tallait, souvent même dltra, sur l1quelle des .cygnes. à l'ai- Min~acul~s mais coquettes, ba·ii-

affeclêl à nos li nes muit' " e~ux durée des cours conAidérAs comme coup en plein cœur. Les gardes sur- en pubhc. Soit qu'il lui fui réellement lure dédatgnause ghsHent 1nerte81 g.eon1wes .d un laiteux crfipi, le toit hé­
que le rtl eau de!ohRmins de1f!;sd::~·'. des organ•s de s.ervict1 public bien venant saisir~nl le meurtrier et aon altaché, soit qu'il ne trouvât pas d'au- co~.me ~es ,bi1'rcst d~ c1~e. ~issé c:~ vieux chaume noir, des mai­
lal coo•ribueront à faire faire au 

1 
E_ qbu.e les d~pe.nse1 mcombenl aux ~la- aool_rte. el tes 1etèrent dans un cachot. Ire emplo1, 111ehmel continuait à sup· ieu · qu 

1 81 
on ans ce jardin! onne es de pêcheurs sourient de 

risme intérieur ses rem1ers ~u hesements rnlAreseée. L mc1dent produisit une grande porte.r avec une surprenante patience sou~ ce.I arbre ! eur ce bution ber- Ioule< leur~ fenêtres à la route litto­
augmeater dans de f~rtea pro~~stie à . Le but nal•onal qui dan1 l'arméa fermentation parmi les détenus qui les violences de ce mauvais maitre baux ou le fantôme de son père appa- raie. Par ailleurs, des jardinets amou­
lea année1 prochainea les aoliv1l~a on~ moomb~au soldat ~t à l'école à t'élève, ont tous leurs olans, leurs partisans, L'autre. jour Omer dépassa la ~e- rut àllamlel! Ces remparts oerdoyanta reusement cultivés, des roses-trémiètes 
fioiellea et parlioulières of donne de nouveaux devoirs à remphr leurs groupements plus ou moins sure. Eshmant que l'infortuné Meh- et idylhqueq onl-~1. réellement servi se ~a ançant sur leur hampes, des é-

lfai11 n'oublions as , ue n u . é11•lem~nl l. l'ouvrie_r turo. clandestins. Lee amis de Yu~us d~ci- med avait n6gligé les soins à donner dde d.écot·sé à l~ea v~s1onlle spectrales, à rd~On1ums au aublll parfom rle ma~ic 
mea redevables ~e 1~ t 0 ~ aom En .bien 1 accomplis ant non seule- dèrenl de venger sa mort. :lfome d'une au etilail, il l'attacha à un arbre et le es tmpr ca ions '... s auraient été riont... Ils aiment !ell~menl les 
moyens pécuniaired d u ~ci aux ment il B1surera aon bouheur, mais heure après le premier assassinat ils flagella à sang, jusqu'à ce que le mal· une seè•le id~nle po.ir les serments fleurs, les Danois! Peut-être parce ue 

~e qu'il éprouve el u P
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1.a par •a contribi.tion au di\v•loppemanl assaillaient en nombre, la cellule d'E- heureux s'effondra à moitié, évanou1. am!>ureux d Hamlet et d'Ophélie /leur terre en est avare q 

sur ou au1t 1- du volume el d 1 
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d d 1 d'Ib h' f · Ch Mais pour Jr·s lugubres m~dit 1· • p · 1 . ... rtu 80Cialea u 
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. . . . e a va eur e la pro- sa e ra 1m, en onça1enl la porte argeaat alors cette loque humaine prince, non. a tons du ui;1 es villas se tassent de plus en 
raalit. q e e r gime Ill ga- duct1on, il deviendra un élément utile el se saisissaient des deux criminels sur seH Nbusles épaules, te brulai L'intérieur du château , . plus, ~I Copenhague réapparaît, toute 

F R ATAY dan• la granda lutte pour le relève- pour les lyncher. fermier alla l'enfermer dans une ca- riant que l'!!xlérieur p es, ailss1 sou- vermeille sous le jade de ses toitures . 
....,,,~"'!::-~----.~·=~·-~;...:.:......... ment du paya.. , Le tout fut évidemment a~oompa- b~ne, dur la. montagne, l'y laissant gé· fenêtres ra ées de · ar les hautes Le Sund, aux approche~ du port, se 

Ua peu de pudeur L~ ho~ ouvrier n eel pas 1e11lement gné d'un beau concert de vociférations mir quatre 1ours durant, sans eau ni che lumièr~ nordi ~:neaux, la blan- peuple d'un turbulent monde aquali-
oelot ~u1 d.onoe ~n bo~ rendement de et :le malédictions, de cris d'appel des pain .. Lorsque les gendarmes, avi éa men\ partout s' q h pénètre libre que : gros paquebots barytonnants 

Un le,cte.ur du , s. on Telegraf • dé- l!ua1I, ma1a celui !lUISI ayant bien uti- deux détenus en butte à celte attaque, du fait, allèrent délivrer Mehmed de des polies et l . accroc e a~x comma- yachts, légers canots. Dans le loin'. 
nooM 

1 
d h1é la fortune naltonale qui lui a été de coups sourds frappés contre ta sa prison, il rllail déjà. L'infortuné a ment de ta nie.antes, éclaire un frag-1 tain, se profile un îlot aplati, qu'au 

• 0 1~018 Pr•tique qui consiste confiée sous forme de machines el de porte du cachot et du bru1·1 du boi·s expiré pendant son transfert à l'hôp1·1al. pisserie en violète t é d' h à ae fatre cirer lea bottes dans les é . 1 . d . s'étale sur 1 ' un autre cen re on a p1qu uu p are comme 
cafés el les restauranle ; les voisine mal rie el qui e plus a augmen14 qui cédai\. Les autres détenus igno- L' "affaire., blancs el . e ;arrelage à damier~ on pique d'une bougie Je glÎeau du 
sont condamné à b le rendement de ceux-ci. ra~t les raisons de ce tumulte furent C'est de l'e affaire ,, par excellence liera et 1 noirs e la Salle des Cheva- premier anniversaire. 

· · 8 a sorber, aveo la Uo bon travail est celui q111· fa1·1 ga- pris d'un!l violente panique et' se mi·- ··1 ' · d e poudre d'argent E 1 p t t s· è porllon qui leur est eervie, la pous- d 
1
, 

1 
à 

1 
qu 1 e agit, u double meurtre de Ah ! cette salle 1 la · 1 a e 1 .e 1r ne, bercée par un 

ai!Jre que aoulèvenc les broseee ffDer . u temps et de. argent Sous peu ren, eur tour, à appeler au ae- Haci Osman Bayiri el d'lpsala.La jus- borg. Longue lell~m perle de K~on- clapotis aussi doux que te bruit du 
niéetl avec ardeur par le . ma- 1 ouvrier turc qualifié nous démon- cours. tice, on tout au moins nos confrères, en paraît étr~·t den11 t longue quelle baiser, rêfe éternellement de l'amour 
tel aans gêne dépaue eff:~ur. Un, lrera Ioule cee vér1té1 par des chif· . Les 1iardiens, débordés, ne savaient s'orientent de plus en plus dans le b 9 

1 
e, a ée de marbre · 

les borne• permiaes... •emenl frea. KEllIAL UNAL littéralement pas où donner de la tAte. sens du drame passionnel que nous 0~r; f~n?1° 8f0 
milieu d'une table qui 

La musiqus turqus à la 
Radio italienna 

Il fallut faire inter•enir les gendar- indiquions hier : bafoué par sa femme r 1 
P us, ta table des Cheva Nous prion 

mes chargé• de la surveillance exté- Yanoula-Saadet, qui le trompait avec 
1
?rs. pes fauteuils h•billés d'une ta: éventuels des ·~os. correspondants 

~ieur~ de la prison. A coups de crosse .Muhiddin, Ali Riza a voulu venger J>!eserie de teinte poracée,patinés, ver- seul côté de ta ~uft~~~e que sur un LES A.SSOCU.TIONS 
ile dispersèrent tes combattants au son honneur, son foyer ravagé, son 
moment précis où Ibrahim et Esad bonheur perdu. 

Une Association des ami8 des fleurs V~ici le programme de l'é . . après une furieuse résistance,venaient On aurait trouvé, en effet, parmi tes 
•i~nt d'être officiellemeot e~êe à Iz- d'au1ourd'hu1 du oste d R m.iasion de succomber 10118 te nombre. On papiers du météorologue, une série de 

Le• ami1 dei fleur• 

mir. Qu'attend-on pour poursuivre cet Bari: P 9 adio de d.u~ les conduire à l'hôpital sur des lettres de sa maitresse. Celle-ci tui 
u:~pble en noire ville? j Mlles Emilie p,....,.,..lesi m cmères. Ibrahim a expiré en cours de promet un amour éternel. Puis, dans 

..., Ill de la Il A · 1· 1 A · .,- ' ezzo-so- roule E d t · · · t t eat de d~ nouve e S80Cta 1ou prano, e ugu1ta Quarenla eopro ; sa es mourant... ses m1ss1ves su1van es e le te met en 
\ure cle. ti:~opper le gotll et la cul· pocompagnéea au piano pa~ Mlle g~'. Amok garde contre la fureur d'Ah R1za qui 
fleura rarei ~a, no

1
1
0
a"'! me~t celle des ,1 aarina Buonerba chauleront : dit-elle, a oomll!,encé à se douter d~ 

meuble. qui an.:, 8 Jardm1 des im- /nnocen+i: Ripeterl> le lue parole Le no~mé Süleyman, demeurant à quelque chose. ün bref billet est assez 
oonalruita. rorn 11.ouveUement (Mlle Pergolesi). Tarlaba~i, longeai\ tranquillement te déconcertant: Yanoula y prend te Ion 

1 

lroltotr l.autre soir,à Ayualiçefm~.Toul de la mère de fa. mil.le offensée pour re-
u a~- Janina Cremesi: India. (Mlle Qua- à coup il enl d'I d 'è M h -~~ en 1 err1 re lui des ~rooh~r ~ u ~ddm d'avoir abuaé de 

lilAROBAKna renta). pas pr~cipitês : quelqu'un arrivait en 1 hosp1tallté amicale qui lui étail offer-
Lel 

811
.i

1 
de .. Gilae ., Necip Ce/dl : Suna f~llle1 Pergolesi cl outerant. Le pacifique piéton n'eut que te. Une lellr.e ultérieure remet les 

-
1"•U et Quaranta). e mps de se r 1 L'h (J, . e ourner. omme cho.ses au P?llll : la lettre précédente 

Le fapeur uneysu . de la Cie dei - LI T an mconnu, lui décocha un coup d~ ava11 élé écrite sous ta dictée du mar·1 
Voies Maritimes qut •'.était échoué pb:1pa du Jar ana couteau à l'épaule et re n · l'hiur dernier sur le littoral de la Il • rani sans prononcer J'0a~101 eO cou- ;aloux. ~t's ~u~i~din ne doit pas s'y 

N 
. -• 'I ., •1~ graveme t ,.. courut au SPcour• du hl . é nLac- ramper. es atm avec la même pas· 

mer oire .. a ai. ~ " n en- uor.dar 18 . . • ess · u par le -~ 
dommagé a été oomplàtement répar• aeorélaire' T (Eth1?p1e). Le aous- agents arrivèrent. · 

88 
sion 9. e pas..,, 

dan1 lee obanhere de la Corne.d'Or Mezzetti et lee,rru111, le gouvernellr Süleyman affirme qu'il n'avait ·a- y Enfulm, il a èélé ét.ab!i6queb l'ardente 
•*a entamé aea aeeail Il reprendra te phare .. dattlorilés ont mauauré ma18 vu son o.gresseur, à plus forlte 

11110 8
• apr s avoir •

1 
a andonn4e · .. ran •oae é · é 

1 
· · •1 1 par ion man et tandis qu'elle entre-

100 aervioe le li julllet On a profité MuBBolini q_ui d · 11î sur e pic raiiOD 1 ne eai pas ql!i il est. Peut- tenait celle correspondauce effrénée 
du paeuge du navir~ an chantier oat été l'ob•Ht doemm1naenl1"1 lac Tana. Ile Oire oependnnt parv1endrai1-il à 1 !t' h'dd' f . 

1 
• estalions en reconnal1re s'il le rencontrait à noue- avec ,u 1 m, a ait tous les métiers 

pour améliorer ee inetallatioo• r"8r· thousiaates c!e la part d 1 - ve u notamment celui de serveuse dan• u~ 
Vées aux voyageurs de Ille olaase. lion. e a popula- ~ · 

1 
.1 f . bar. Elle a conuu ta prison. Actuelle-

a- -1 eu con UBIOn î Le coup de 1 ment elle se tronHr i Malatya. 
La gare du Bois de Boulogne, 

• lei souveraiD.1 britanniques. 
à Paria, où débarqaeront 
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Dimanche 19 juin 1938 

CONTE DU BEVOGLU 

BOUDAT -Par Paul LACOUR. 

aussi l'en prier. Allant de l'un à l'an­
tre, empress~. cordial, exubérant 

Installée chez sa femme, Chabrol 
lui proposa de garder le chien au delà 
du mois, pour la dédommager de l'ab· 
sence forcée du mangeur de jambon. 
Elle le remercia, pui•, un tantient mi· 
uaudillre, ajouta : 

- Pour taire plaisir à cette bonne 
bête, lû pourrais rester dîner ce soir 
avec 11ous. 

- Ce ne n'~st pas de refile ! répon­
dit Georges. Et tu permets une ciga· 
ratte? 

- Fais comme chez toi. 
Elle dit ensuite : 

~i , ÉconomiqUB Bt financ1·s" rB 1En ~a~gE dE la guBrrE CIVllB EspagnolE 
Le marché d'Istanbul 

Blé 1 itre baissillre. 
Le marché du blé de notre ville a Ictombul Piastres 

enregistré une assez légère hausse sur 
le prix du blé Polatli. avec coque • 

piastres 6. 32 t 12 lllohair 

47.20 
1g.10 

• 6.34 L'«aua mal• qui avait baissé à pias-

On construit des routes 
pour le tourisme 

3 - BEYOOLU 

Il s'agit là d'un problèmo h.im mlai­
re, el l'E•µague ualionale propo u, en 
plusieuia ocnasions, l'échauge de c r-
1a1ue.i personnes, mnis on ne pnl rion 
~avoir sur la plupart d'entre elles. 
L'Espagne nationale offre à la Croix­
Rouge, oveo la liste de personnes à 
échanger, la communication cJ.,s pro­
cès auxque selles sont soumises. 

L'Espagne rouge ne pont pu le 
faire, non senlement parce que de 
pareils documenta n'e:rriat~nt pas.mais, 
daus bien ries cas, parce qu'on igno­
r~ offic1ellement où so trouvAnt lns 
prioouniors. La nouvelle manœuvre 
rouge est donc ainsi déjouée par la 
reclltudo de conduite de l'Espagne 
naLionale. 

Vingt-cinq ans de ménage avail ré· 
vélê, confirmâ et affermi la réciproque 
iucompalibili lé d'humeur de llI. et 
de llime Georges Chabrol. C'est 
pourquoi, aprlle avoir vécu pendant 
un quart de sillcle dans une atmoe­
phàre d'inimité, le ménage finit par se 
disloquer. Vie soli ! dit-on: malheur à 
l'homme seul ! Mais le cairn~ de la so­
litude n'est-il pas préférable à l'ora­
geux tête·à-tf.le î Ils se séparèrent. 

- Je crains que le régime du reatau­
rant ne te vaille rien ; tu as maigri. Ne 
préférerais-tu prendre les repas ici1 On 
resterait chacun chez• aoi pour le 
reste, mais on serait moins seuls. Et 
qui sera content ? C'est Nougat! 

Le blé tendre qui oscillait au para- Ires 106-108 a perdu quelques points, 
vaut entre i.2 -5.35 s'est contracté et passant à piastres 102.20-10•. 
stabilisé à piastres 5.28, Les autres qualités sont fermes. 

Le Ministre de l'Intér1eur, llI. 
~errano Suner, a re9u à BurgoP de 
nombreux correspondants de la presse 
nationale el étrangère qu'il avait con­
voqués. Assistllrent également il. la 
réunion le Sous-Secrélaire d'Etat à 
!'Intérieur et les chefs nationaux des 
services de presse, lourismo, pro­
pagande, ainsi que le Secrétaire 
Politique du Ministre. Le Ministre a 
pris la parole, annonçant à ses 
allditeurs l'ouverture d'une nouvelle 
route de tourisme dans le nord, à 
partir du 1er juillet prochain. On • 
pourra parcourir tous les lieux où se 
sont déroulés les principaux épisodes 
de la guerre dans le nord, et ceci en 
deux itinéraires : l!' premier, en 
direction d'Oviédo, passera par Sainl­
Sébastien, Santander et Gijou; l'autre, 
partam de Tuy, pas•era par Sauliago 
de Corn postelle, Oviedo, Santander et 
retour. Le trajet se fera en autocar il. 
des prix réduits. La durée du voyage 
sera 1e neuf jours. Le Ministre a an­
concé que prochainement eraient 
ouvertes au tourisme les routes de 
guerre d'Aragon, Madrid, Anclulousie 
ei Catalogne. Il fit remarquar que c'est 
la première fois dans l'histoire qu'un 
pays ouvre des routes au louri me en 
pleine guerre. 

L'émancipation de la. femme 

Chabrol prit la main de sa femme. 
- Alors, c'est entendu. 

La qualité dure qui était ferme à Oitlak Piastres 127 .20 
p:aslres 5.20 5.30 est maintenant à Çengelli ,, 130 Ce faisant, les mal mariés bravllrent 

les racontars naquois de I~ petite ville 
et durent résoudre quelques difficul­
llis matérielle'!. La plus sérieuse de 
celle5·Ci, et en même lampa d'ordre 
sentimental, c'était l'affection de Nou­
gat. Le partagerait-ou selon le juge­
ment de Solomon î Non, pauvre bêle 
si caressante et merveilleusement 
douée d'intelligence et de tact ! 

Ils scellllrenl l'accord par un baiser. 
Nougat se litra aussitôt à une acro· 

piastres 5.28; celle dite• kizilcao est à Deri ,, 73 
piastres 5.28. 

Ou envisage uue récolte trlls abon- Kaba • 73 balie fantastique. 
dante taudis que les Etats-Unis comp· Sari " 85 - Assez ! Nougat, assez ! tu nous 

ns&ommes ! dit Claire mollement. 
Chabrol sourit et déclara : 
- Il est extraordinaire, il comprend 

tout! 

tent avoir cette année-ci une ré olte Laine ordinaire 
record, dépassant un million de 
bushels. Ce marché demeure ferme depuis le 

9 juin pour la qualité d'Anatolie el de­
puis le 2815 pour celle de Thrace. 

C'était un épagneul noir el feu, un 
Retter-gordon, race affectueuse, dont 
la turbulence peuplait le foyer sans 

Et, d'une main, il serra la gueule du 
chien avec tendresse. 

enfant. Chacun des époux voulait le llllénagèrea 1 
garder et avait pour cela d'excellentes 
raisons. En fin de compte, il fut décidé 
que le chien chéri passerait alternati­

La aaisoa est venue de préparer 
des sirops et des confitlll'ea. Retrol18 -

vement un mois chez l'un de ses mai- aez vos manches, et à l'œavre r. .. 
Ires. 

Cel accord, observé par les deux 
parties, durait depuis un an lorsque, 
un beau jour, ou plutôt un jour &om­
bre. Nou2at omit de rentrer chez sa 
matlress0. Il découchait pour la pre­
millre foie. D'où inquiétude, soupçons, 
irritation. 

Claire, aprila une attente vaine do 
deux jours, résolut de se rendre chez 
son mari i qui il se pouvait que Nou­
gat ellt demandé l'hospitalité. Elle 
hésitait. Celte démarche lui répugnait, 
tout ou moins lui coûtait. Surpriae 
inévitablement par les voisins, sa visite 
serait commentée avec malignité. Le 
désir d'en avoir le cœur net triompha 
de celte crainte. Sou déjeuner expé­
dié. Mme Chabrol prit le chemin du 
domicile de son pseudo mari. Il habi­
tait une petite maison derrière 
laquelle s'étendait un modeste enclos 
où les fleurs voisinaient avec les légu­
mes. Elle entra comme chez soi, la 
porte n'étant pas fermée, et arriva 
jusqu'au jardin oà elle aper9ut le maî­
tre de Nougat, mais sans Nougat. 
Georges était tranquillement assis, 
oisif, le menton sur la poitrine, peut­
être endormi, sous un maigre noise­
tier. La main gauche tenait une pipe 
éteinte, sa droite avait laissé gli!sar le 
journal du jour. La présence de Claire 
lui fit lever la tête : 

- Toi, Claire, quelle surprise ! 
- N'est-ce pas ? 
- El quel bon vent t'amàne ? As-

sieds-toi, fit-il en poussant une chaise 
vers elle. 

Son ton était amllne. Claire ne lui 
avait jamais va un sourire plus aima­
ble dans les yeux. Elle répondit : 

- Le vent qui m'amllne n'est ni 
bon ni mauvais. D'ailleurs, il s'agit 
seulement de Nougat. Il n'est pas 
ici T 

- Il n'y &Bt ni ne doit y llre, fit-il. 
- D'accord ! maie alors, où niche-

t-il'? Voilà la question. Il n'a pas re­
paru chez m01 depuis quarante-huit 
heures. C'est sa première absence ... 

Chabrol ne cacha pas son étonne­
ment. li ee leva, toussa, secoua les 
épaules, demandant une explication, 
tour à tour au regard angoissé de Claire 
et au ciel impassible. 

- Que lui est-il arrivé? s'éeria-t-il. 
Puis avec un calme voulu : 
- On a dû le voler, mais il revien-

dra! 
- A moins qu'on ne l'ait tué. san­

glota Claire. 
Dlls le jour même commença leur 

enquête. 

L' A1&ociation nationale de !'Econo­
mie et l'Bpargne. 
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Banca &ommBrcialB ltaliana 

Lit. 84.7.598.198,95 --Dlreotlon Centrale .. -n..a.s 

FWalea d&na toute l'ITALIE, 

lSTASBUL, IZllllIB, LOSDRES. 

lllEW-YORK 

Créations à l'Etranger: 

Banca Oommerciale Itallana (France! 
Paris, Marseille, Nico, Menton' Oan 
nes, Jlonaoo.Toulouae,Beaulieu Monte 
Oarlo, Juan-lea-Pins, Cn.!ilablC\•1(~~1. (;\la 
roc). 

Banca Oommerclale Italiana e Bulgera 
Soria. Burgas, Plovdy, Varna. 

Banca Commerciale Italiana e Greca 
Athènes, Oavalla, Le Piré•, Salonique 

Ranea Onmmert"iale lt.R.ti1t11'4 f"t R.•1·111·1 

Bucarcgt, Arad, Braila, 'Rrnciov, C'll)rtq 
tantza, Oin! Galatz Temiscara, Sibiu 

Banca OommeroiR.Ja Italiana per l'Eglt 
to, Alei:andrie, ILe Oalre, Demanour 

Mansourah, eto. 
Banca Oommerciale ltallana Trust Oy 

New-York. 
Banca Oommeroiale ltallana Trust Oy 
Boston. 
Banca Oommcroiale Jtallana Truet 07 
Phlladelphia. 

Affiliations à l'Etranger 

Banca della Svizzera ltaliana : Lugano 
------------~~~~~ fteilinzonA, OhfaeRo, Lncarno, a.fen· 

drlolo. 
Ranqoe FraneRfee Pt It11.lfc·nncs pou1' 

l'Amérique du Sud. 
<en France) Pari•. 
(en Argentine) Buen08·Ayre1, Ro­
sario de Santa-Fé 
(an Brésil Sao-Paolo, Rio-de-Jane! 
ro Santos, Bahia Outiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Reoire (Per­
nambnco>. 
(au Ohlli) Santiago, Valparaieo, (en 
Oolombie) Bogota, Baranqullla) 
(en Uruguay) Montevideo. 

Ranca Ungaro-Italiana, Budapest Hat 
van' Miskole, Malco, Kormed, Oroe 
baza, Szeged, etc. 

Banco lta.Jiano 1en Equateur) Guyaquil 
Mant.1. 

Banco Italfano (au Pérou) Lima, Are­
quipa, Callao, Ouzea, Trujillo, Toana, 
M0Uiendo1 Chiclayo, Ica' Piura, Puno 
Ohincha Alta. 

Hrvatak:a Banka D.D Zagreb, Sou&;lak 

Ils interrogèrent voiains et amis, se 
rendirent en vain à la mairie el à la 
gendarmerie, passèrent chacun de 100 
côté une unit affreuse, reprirent le 
lendemain leurs démarches el eurent, 
par une personne qui le tenait d'une Silge d'/5/a.•bul, l?ue Vo~ooda, 
autre à laquelle une amie l'avait dil, Palaz:o Karakoy 
que le chien était prisonnier chez le · · Ttttphone : Pira 418./f-1-J-4-S 
charcutier Boultot. f Agtnet d lslanbul, A/lalem<1yan Han. 

Oirtelion : Til. 11900. - Qpüalions gin 
Cet homme passait pour une brute. 22915. - Porl•/•uill• Oocum.nl 1290J 

Pourquoi retenait-il Nougat f Il n'en· Position: 22911.-Change el Pori 12912 
tendait pas en faire dos saucisses, Agenct de B•ya<}lu, l•l•kldl Cnddesi 217 
tout de même ! On allait bien Toir. A Namik H<1n, Til. P. 41016 
~os gens coururent chez ledit charcu- Succursale d'lzmu 
lier. La femme seule occupait la bou-
tique. Elle avoua sans difficulté que Locai.ond• co/{rts ris 'B•r•filu, d Guluta 

~ougat était dans la cour. Boullôt 1 /s/unbul 
l'avait surpris en train de lui chapar- Veate Travaller'• chilqaea 
der an jambon. Il l'avait saisi, attaché, B. O. 1. et de chàques toll1'1ati-
Puie roaé de coupa. C'était sa ma· qaea polll' l'I?Iie et la Hongrie. 
Ilière, il. cet homme, de passer sa •------..--. • .iiï- iiiiîiiiiiiiiii..:.• 
cotllre. Elle-même était souvent bat-
tue. 

Mais Nousat, furieux de cette vio- 1., d' 1 · 
lence, nourrissait une rancune venge· 111iÇDllS d'allBmand Bt ang BIS a1ns 1 
resse. On ue pouvait l'approcher sans que préparations spéciales des dillérentes 
qu'il grognlll, babines retroussées, branches commerciales et des examens du 
crocs dehors, féroce. Boultot, n'oaant baccalauréat - en particulier et en groupe -
l par jeune proresaeur allemaad, connaissant 
e délacber, était forcé de le nourrir. bien le lrançai•, enseignant dans une grande 
Il en rageait. La vue de ses maîtres école d'Istanbul et agrégé ès philosovhie et 
lraneforrua le brave animal. Abois ès lettres de !Université de Berlin. Nouvelle 
délirants, bonds joyeux. Délivré, il méthode raJicale et rapide. PRIX MODES 
faillit 188 ren.ener par l'i mpétaoiité TES. S'adresser au journal Bqoglu sou1 
~ Pro!. !Il. K." 
"e ses empressements. -

Ce spectacle mit des larmes aux 1 t 
>eux-de la charcutière. Les épou;x: El~VBS dBS EcolBS AllBmandBS, .!~~ ~~1 

Chabrol la qu11\llrenl Silli res1enll-. ne fréquetent plu• l'école ( qael ~u'en soit 
!lient. Georges accompagna sa femme' te mouo sont énergiquement et emcacement 
h11qu'à aon domicile qu'il ne connais.! préparés à .tou~es les branche• scolai_res. par ta· Il • é · t leQOns particulières données par Réptluteur 
l ~t p~s- , n opposa au!lune r s.1s ance Allemand diplômé._ ENSEIGEllENT . M-• 
. l 1nv1te d y entrer, soit cur1oa1té, ao11 I DIOAL. _ Pria trè• réd11ita-N ll:erlre •011 
le ne sais quoi. Nougat e11mblail •REPTIETEUR• 1 1 

Seigle et mai• 

Anatolie Piastres 50 
Thrace • 64 

Le prix du seigle n'accuse aucune 
fluctuation sur notre marché et de· 
meure ferme à piastres 5.7 112. 

Le mais s'est laissé influencer par 
les rumeur courant sur la récolte du 
blé et a considérablement fléchi cette 
semaine. 

Bulles d'olives 
Notre place a opéré une rectification 

sur les prix de t'huile d'olives extra et 

Maïa blanc Ptrs 4..10 contre 4.25 
,, jaune • 4.30 • 4.35·4.36 

Avoine 
L'avoine qui maintenait son prix à 

piastres 5.10 depuis le 7 juin est tom­
bée à 1 piastres 3. 38. a 
Orge 

L'orge fourragllro a accusé une ten­
dance haussière assez nette, passant 
de piastres 4.30 à +·35· mais a fléchi 
au dernier momenl: piastres 4.30. 

La qualité employée dans la fabri­
cation de la bière, après avoir perdu 
1112 point, a bondi à piastres 4.25. 

piastres 4.22112 
)) 4. 21 
» 4,.25 

La dernière cotation est à 
baissière: piastres 4. 2 2-423. 

nouveau 

Opium 
Marché inchangé en ce qui concerne 

l'opium. 
iuce 
Kaba 

Noisettes 

piastres 
« 

428.80·540 
34.0 

La hausse remarqu6e sur ce marché 
semble devoir 5'arrêter e~ ainsi que 
nous le disions elle ne saurait plus 
continuer. · La tendance commence à 

pour savon. 
Extra 
de table 

Piastres 
• 

p. savon • 

43 
40 
34 

La tendance semble devoir 
cependant uue baisse. 

amener 

Beurre• 
La tendance générale du marché 

est faible et t~nd vers la baisse. 
Urfa Piastres 96 
Birecik » 112 
Anteb » 92 
Mard in » 92 
Diyarbakir • 90 
Kars • 90 
Trabzon " 72.50 

La végélaline a perdu 1 piastre, 
passant de piastres 46 à 45. 
Citron• 

On remarque un certain relâche­
ment sur la tenue de ce marché. 
490 Italie Ltqa tl.50 coutre 14.50-15 
380 • " 10 • 12-10.50 
Œufs 

La caisse de 1440 pillcea eai en 
hausse de près d'une livre turque. 

· Ltq• 18-lS.50 
R. H. ·-----.... -rieure du pavillon a élé particulière· 

LB problèmB dB l'huilB Bt du 
bBUPPB 

meut soignée. 
Les Chemino de Fer de l'Etat sont 

en train de faire démolir leur ancien 
pavillon pour le recplaoer par un au­
tre, beaucoup plus beau. • Qu'est-ce que l'huile d'olives'? • Il 

pourra sembler éll 1rnga ...: écrit M. 
Hüseyin Avni dans l'Ak$am - que 
l'on pose pareille question.ICar il sem-1 
ble que ce nom d'huile d'olives corn- La Foire de Bari 
porte en soi, sa 1léfinition. Pratique- . . .. 
ment, il n'en est pas tout à fait ainsi. . Bari, . 1~·- On ann01;ce I~ parllc1pa­
Chaque Municipalité de notre pays lion offtc1elle à l~ IXe .Fo~re du Le­
adopte une formule différente en ce vaut, à_Bar1, de 1 Al~ame, 1 Allem~gne, 
qui a trait aux qualités de l'huile. Cer- la ~algique, le Brésil, la Bulgarie, la 
laines admettent que l'huile de coton Choh, la Hollande, le Liban, la .Nor· 
y soit mélangée -Oans une proportion vège, la Syrie, la Tchécoslovaquie el 
définie. D'autres frappent le vendeur la Yougoslavie. 
de lourdes amendes si uue seu10 goutte Les étapes de l'autarci·e 
de cette même huile de coton y est 
ajoutée. "tal • 

Or, l'huile d'olives est consommée 1 1enne 
p'rtout. Dans certaines zones, elle est Rome, 18.- Des résultats apprécia-
produite par des ateliers et deslfabri- bles ont été atteints au point de vue 
ques. Ceux-ci hésitent à produire un de l'autarcie, dans le domaine de la 
type déterminé d'huile d'olives et son· production· du coke. Ce produit était 
gent aux caractéristiques différeules comme on le sait largement import5 
qu'exige chaque Municipalité. Le be- de l'étranger et tout particulièrement 
soin de la standardisation de l'huile de l'Angleterre. Qu'il suffise de dire à 
pour toute la Turquie s'impose de fa- ce propos qu'en 1934, les importations 
çon impérieuse. El c'est là une tâche s'élevllreul i 960 millions de tonnes. 
qni incombe au ministllre de l'Econo- L'augmentation de la production de 
mie. la part de l'industrie italienne a per-

La situation est identique en ce qui mis -- d'aprlls les informations de 
a trait au beurre. Le règlement envi- !'AGIT - de diminuer considérable­
gueur est plein de lacunes. Il faut le ment led achats à l'étranger· Je chif­
reviser, de faQon plus conforme aux fre des importations s'élevan't en 1987 
besoins. Il convient d'établir les dis- à 300 mille tonnes seulement. 'La con: 
tm~tione indiepensabl~s.enlre le beurre sommation nationale n'ayant subi, non 
frais , le beurre de cu1sme, la crème, 1 seulement aucun ralentis~ement mais 
etc .•. Tan~ qu'un rllglement strict n'e,et ayant au contra~re augmenté, la' diffé­
pas éta bh ou assiste fatalement à 1 a-J rence a ét~ enhèremenl fournie par 
na~chie des prix:. Il ~ a ùu beurr~ les industries italiennes. Le seul grou­
fra1s à .160 piastres .et 11 y en a au~a• pe Hal-Gas a fourni 400 mille tonn~s 
à 100 piastres. La différence da qualité provenant des fabriques de coque oons­
e81-elle en proportion de cet écart des truites d'accord avec la Monlecatiui. A 
prix? Pour pouvoir répondre par l'af- la fin du mois de juillet, les installa­
firmative, il faudrait que les prix aient lions nouvelles ayant été terminées la 
été fixés aprlls un classement établi à société• Cokitalia• sera à même 'de 
la faveur d'un examen de laboratoire. fournir deux mille tonnes de coke 

r.iil Fo1'rB 1'ntBrnat1'onalB d'lzm1·r supplémentaires, tépondant ainsi aux u demandes éventuelles du marché na-
tional. 

ltaliB Bt llbaniB 
Lee préparatifs de la F'oire Interna­

tionale d'Izmir, qui sera ouverte le 29 
aoO.t, sont poussé6 trlls activement. On 
annonce que l'U. R. S. $. y participera 
plus largement et de façon plus ri-' Rome, 18.- La presse albanaise a 
che que l'année dernillre. Le représen· donné un grand relief au geste de M. 
tant de commerce soviétique s'est Mussolini qui a mis 10.noo quintaux 
rendu en personne à cet effet, à Iz • de maïs à la disposition des popula· 
mir· lions albanaises éproavl dB par les ré· 

Quatre autres paye ont anuoncé centee inondations et pa1· les rigueurs 
leur participation officielle à la Foire. du dernier hiver. 
Ce sont l'Angleterre, la Yougoslavie, .q,;•••••••• 
la Q.rèce et la Palestine. 

Des renseignements ayanl été de­
mandés par l'Italie, la Pologue, l'E­
gypte, l'Irak et la Syrie leur partici· 
palion semble probable. 

L'It Bankasi fera construire un 
grand pavillon. Les plans en ont été 
approuvée par an spécialiste en la ma­
tillre, M. Uaathier. La décoration inté-

A louer pour l'ETE 
appartement de quatre cham­
bres avec hall, salle de bains, 
confortablement meublé. 

On peut le visiter tous les 
jours dans la matinée, 10, Rue 
Saksi (intérieur 6) Beyojtlu. 

L'échange des prisonniers 
La presse nationale reprod11it une 

note publiée var le gouvernement de 
l'Etat espagnol et s'opposant à la ma. 
mœuvre rouge qui accuse le gouver­
nement national de lenteur dons l'é· 
change des prisonniers. L'échange a 
li&u lentement par la faute du gou­
vernement rouge, qui ne dispose pas 
du contrôle exact de ses prisonniers. 

Nous pon\'ons lirn rlans le journal 
Solidaridaoi Obrern • : 
« L'incorporation de la femme dans 

le travail A ·1 la note marquante de 
l'actualité autifascisle. 

« Chez nous, les Espagnols, il y a 
une lointaine tradition. Lorsque nous 
~lions encore des tribus, 1\ l'aube de 
notre uatiouaillti, lus femmes celtlbti· 
res aidaient les hommes dans nue fou­
le de rudes lravau>: el allaient à la 
guerre comme auxiliaires précieu r, 
s'occupant des cuisines primitives, du 
bagage familial el ,portant même les 
armes de réserve. • 

L'illumination du monument 

de Mola 

Burgoa, li. - L'amtinflg1iment de 
l'éclairage deatin6 au monument du 
général Mola a été terminé. Un grand 
faieceau lumineux attemdra quarante 
kilomètres en d1rocllon verticale 
aura los couleors du drapeau nat o 
nal. D'autres faiscAaux do lum 
blauch~ j aiilissent t!galemPnt v!lrl 
lement derrière lemonoment.L'éne 
électrique est fournie par trois g 
pes électrogènes. 

-- ~ 

Bouvement 
" b_p 
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spc. ~N. r)j 1 f ~:VIGAZJOl'I':: -VE 

Bateaux Sero' 

irée, Brindisi, Venise, Trieste 
dts Quais dt Galata tous les v' 1dredls 

d 10 heures prt'c1Sf"JI 

F. GRI:ll.ANI 
PALESTINA. 
F, GRIMANI \ 

Ba co1nc den 
! 7 Juin ' Bnu>SI. V 
21 J 

. nl•e.Tr ~te.ay 
wn leslr, Ri:p, po 

1 J uillot toae 1 S..roS" 

Pirée, Naple•, Mar<eille, Gêne• 

Oava.lle, Saloniqne, Volo, Piré1~, Patr 1~, 8anti· 
Quaranta, Brindisi, Ancône, \'enise 'rrie!ite 

SaJoniqU41., Mételin.ftlzmir, Pirüe, Calll1111tn, 
Patras, Brindisi, Vtinitlf', TriP.;cte 

Bouraaz, Varna, OonstRntza 

Sulioa, O•latz, Braila 

FENTOI.\ 
MER.\NO 

0[,\N' .\ 
ABB\ZL\ 

ISEO 
ALBANO 

MERANO 
A.LBANO 
ABBAZIA 
CAl!PIDOGUO 
VESTA 
QUIRL .\LE 

ABBAZI\ 
CA:l!PIDOGLIO 

à 17 neure1 
16 Juin } SO Juin 

'!.) J llÎ 1l 

} 1 Julhet •,11 beureo 

IG J·1in l 31 Juin l Ili bcure1 

'""ï 17 Juin 
22 Juin 
29 Juin 

1 Julliet 
7 Jolliet 

A 11 b 11na 

~.Juin ) 
29 Jula ) l 17 heure 

En coïncidence e11 Italie avao le3 l·1't1G1·· 011! t't IH ~1· l <l • • 
et uLloyd Triestino•, pour toutes les 1esti1rntio1 rl.1 11Ju i>. • • 

Facnités dB \Jl1l]~ S1P l~i C13niB 11 r3.1 d3 l'Bt1t j·~liB1 
REDUCTION DE 50'fo sur lA p1rc1Jr~ h·rovi:üra ill' • 1 l 1 1) • I • l • 'l 1 · 

quement à la fro1üiè~e el da 11 r ) loi~-~ •\ ) ) " 
d'emharquamqnt à to·n le• 1i 1.-1g • 11 • 1t '1 • 1 
dronL un voyagl d'aller et rJtnr in· 1 >1111 n.t 
de la Compagniq « ADRI \T['.J.\ • 

Eu outre, elle vient d'iustiluor ><Ui~i des uillJli 
directs pour Pari et L<><1dres, via Ven s 1 H 
prix très réduits. 

Agenoe Généra.le ·1st!t. 
Sa.rap lskele•i 15, 17, l ll il11œ a.1u, ];i., \t~ 

Téléphone 44877-8-9. Aux boraaJJ: ile VJy gas '°f<tl1 r'. «14914 
• • , ~ W. Lit; li, 1 

FR.A.TELLI 
Quais de Oalata Hlldavendlgâr Han 

Départs po<1r Vapeurs 

PE 
Salon Caddesi rél. U7 

Compagnies ate1 
(aa;:ir hnpr4VJ) 

Anvers, Rotterdam, Amsler­
dsm .. Hambourg,ports du Rhiu cHucu/es• 

«Hebe• 

Oomp•~nie Roysle 
Nêerlcndal~o Je du 18 au 20 Juin 

NavJ1ra f,1n !.'\ Yap. 
du 28 au 30 Juin 

Bourga1, Varna, Con tantza 
c li ly sses u 

cHebe• 
.. .. vers le 211 Juin 

vers le 30 .J uiu 

Pirée, .Marslllll .. , Valence, 
verpool. 

Li- cTsuruga .lforu» Nll'PO. YU:!. l< vers Io ~O Juin 
clisbon HarU• 

1 
KAll:IYA vers Io ~O Juil. 

O.I.T. (Cornpaguia Italiana T.ir1amo) Org n .. touJ Moo li 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, m111: mas el ot1r s 1 

réduction sur les Cize noH I• Fu 111!1 l 
~ 

Sadresserà: l'RAT&:LLI SPE.(JJ3'lll1 Jlllu I 11 i.i H~ t}alata 
T4. «na 
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Reneei111•PmPnls: ConPolal Gênêrall 
d'Italie - Istanbul -- · 

in PRESSE TURQUE DE CE MDTIB 
La dernière phase de la 

ques~ion du Hatay 

Dans ce cas, la S. D. N. n'aurait plus 
a_ucuoe raison dA s'occuper de laques­
tion du Halay. Mais si, tout en fa i•anl 
semblant de vouloir s'entendre avec 
nous, la France supporte d'autre part 
les agissements des rtélégués de la 1. 
D. N. au Hatay, c'est qu'elle le vrnt 
un peu. Cela signifie alors qu11 le dif­
f6rend avec Ja Fra1Jce demeurA 
toujours. Il nous faut dire que c'est 
là, en somme, le •eut po1ut qui res­
sort clairement des événements de ces 
jours derniers. La nation turque en a 
assez d'être bernée ; ceci concerne non 
seulement la F1 ance, mais encore tous 
ceux qui cro1e11 1 que la poht1quP e•t 
uu jeu de logique inépuieab!E>. Nous 
voulons arriver à la lumière ... Boune 
el longue nuit à ceux qui. ayant 
avalé de l'opium, sont épris de som· 
meil ! 

Dan.s lt • Y~ni Sabah • M. Hüst yin 
Cahid Yalçin écrit notam1ne11t : 

Du point de vue du droit, il y a un 
accord e t des engagements ou il n 'y 
en a pas. S'il y a en un il doit re· 
vêtir la même importance el la même 
portée pour les deux parties. 

Si la France ne respecte pas certai­
nes clauses de cet accord, si elle ue 
fait pas preuve de bonne volonté dans 

/Il. Ahmtd Emin Yal111t1n dl/init oins lt bilan dtS rtsponS11bilitts qui incom- son application, 0008 ne sommes plus 
dans I• •Tan• les conditions n<ctSS11iru j btnt d la S. D. N. dans l'af/airt du liés, à noire tour, par tes cl au.ses coo-
pour qu• lt Hatti] <1su d'lln u .. 11ou- Rotoy : traires à noire intérêt. Il fallait que la 

- oeil• /llacldolnt: Un Turc ayant été tué le 14 juin France ee rendît compte que nous 
ll'II tant que l'occupation française au à Aotakya, le gouvernement a fait ne lui permettrions pas de se dégager, 
Batay prenne fin. C'HI à ce prix qae eon devoir et a jeté en prison Je par une 1érie de manœuvres d1ploma­
lee • Hata7liu aeronl mattree de Jeure meurtrier et ses complices. Quoi de tiques, du réseau de ses engagemen~s 
deetinêH au plein aena du mol. 11 I plus naturel t el que nous défendrions notre droit 
faut mettre fia, de façon radicalP à un Mais les mauvais éléments prolé- avec une grande résolution. 
étal de choee1 qui place la Tu'rquie I gAs jusqu'ici par les agents colo- D'autant plus qu'il s'agit pour nous 
el la France dana la poailion de deux niaux français ont immédiatement d'un droit vital. Nous voyons A quelles 
partiel contraire1. En oaa contraire, 1 ré•gi contre celle mPeure 1i aim11le mesures el A quel~ sacrifices a recoure 

UnB DDUVBllB convBntion BntrB 
IB TurquiB Bt IB HongriB 

Ankara, 18 A. A.- Le secrélAire gé­
néral du minHère des Affaires élran· 
gère•. l'umbnseaitt>ur !11 . N•rnian M<ine­
menciog1u s i le minii! tre de Hongrie 
ont 8ign4 aujourd'hui à muii, au mi­
nistère des Affaires élranp;èrerl , une 
convention consulaire et d'assistance 
judiciaire. 

Dsfsnss dB Io démocrotiB 
ou louchB 11businBss" ? 

Unartiole du "Giornale d'Italia,, 

sur l'intervention fran9aiae 

en Espagne 

Rome. 18. - les journaux dénoncent, 
dans d~s t..:itoriaux et des correspo11-

A IB m8mairB du duc d'aostB dances de Paris, la scandoleuseviolotion 
de la 11011-i11teruention en Espagne par 

Trieste. 18. _ UnA c~rémonie reli- lu France. les autorités françaises ac­
gieuse solPnne lle a ~ \A céléb•·ée au . cueillent des milliers de miliciens en 
nouvecu cimetière militaire do Re di- fuite et les renvoient en Espagne rouge 
p_uglie, en présence du comte de Tn- C'est une vérilable grande opération 
rm, du sous-secrétaire d 'Etal à la ,. . . . 
guerre, le général Pariant. des ma- d mtervent1on fronça1~e q~1 est en cour~, 
réchaux Pecori-Giraldi et de Bono, du écnl le • G1orna/e d lta/1a .. le tern­
miuistre Starace, des autorités mili- foire français devient une base d'opéra­
tairea et des famil~es des_ ll)Orts. Le fions des rouges. Il faut que fEurope 
maréchal Pecor1-G1rald1 fit 1 appel du prenne acte de celle vérité et se rende ! 
Duo d'Aoele, el de tous les mort~ de ,. 
la IIIe armée tandis que retentis- compte du dang~r que I mtervefllion de 1 
salent des salves de mousqueterie el la Fraflce c11ns/1tue pour la paix et l'or-
de mitrailleuses. dre, 

T . :. le mime journal {ail, d'autre part,res· 
rev1sP, 18.- La fo~le a re~n avec . sortir que l'ifltervenlion française en fa-

de grandes acclamal1ons, 210 dra-1 , .. 
peaux de régiments qui ont participé ! veur del Espagne rouge cache derrrere 
à la grande guerre et qui ont été dis- . le masque de la djf1nse des prmCtpes 
sous ensu_ile. Ces drapea~x _Provien- démocraliques de formidables intér"s 
nent de diverses villes d Itahe. üonomiques. La contrebande et /a four­

LBS DDUVBBUX dBCPBts-lois 
En FroncB --

ni/ure de matériel de guerre s'élèvent à 
quelques dizaines de milliards de francs 
payés au comptant. 

Dimanche~ 19 juin 1938 

LA BOURSE 
- -Ankara 18 Juin 1938 ----

( Coun lnformat1 fa) - -..,......-
Ltq. --

AcL Tabacs Turcs (en liquidation) t .16 
Bnnquc d'Afrairee au portear 91.-

Act. Chemin de Fer d 'AnatolJe &J 0/0 28.85 
AcL Bras. Réunies Bomnnti-Neotar 7. 76 
AcL Banque ottomane •.. ~· .. . 21.-
Act. Ranqu·~ Centrale 
Act~ Ciments Arslan-

95.-
12.~0 

Obi.Chemin de Fer Siva !; -~Jrzuru in I 97 . 75 
Obl.Cbe1n i11 leF1..\ r Sivas-Erzurum Il 95.-
0bl. Empr. intériellr 5 O/o 1933 (Er· 40.50 

gani) ·- ... ___ .. _ __ ... .. .. 95 -

Emprunt Intérieur 95. -

Obi. Dette Tur4ue 7 ~ ''o 1933 !ère 19.875 
tranche ______ ___ ... •h 

Obligations An•lolle au comptant 
Anatolie 1 et IL. -· ______ "-- ... _ 
Anatolie ocrips ... ..•.....• ___ ... __ 19.80 

CHEQUES 

Change Fermeture 
Londres 1 Sterling 8.28 
New-York 100 Dollar 121.60 
Paris 100 France J.M 
Milan 100 Lires 8.622.'i 
Genève 100 F . Suisse• 28.906 
Amaterda1n 100 Florins 69.865 
Berlin IOOReiehemark 50.8725 

l'armée turque, qui a aaeumé une ree- d'~quilé et de sécurité. Ils ont rassem- la France pour ferme1· ses portes aux 
poneabililé commune el égale avec lea blé des partisans et ont a88ailli Je armées dont elle a subi deux fois !'in- Pari~, 19. A. A. - Les décrP.ts-lois 
Frao99ia en ce qui concerne la oau- palais du gouvernement pour libérer vasion. Si, à noire tour nous voulona approuvés hier par le conseil des mi­
Yegarde de l'indépendance el de J'esio- lee individus arrêtée. Et c'est alors que la France s'éloigne d'un te rritoire nistres portent sur des crédits se mon­
&en~ mêmea du Hatay, devra remplir que &'Hl produit un fait étrange au qu'elle délient afm de pouvoir. enva- lanl à six milliards de fra nc@ destinés 
prat11tuemenl ea 1Ache qui conaiate à y point d'en Atre incroyable : le pré11i- hir noire pay~, ceci ne saurait être A fmancer l'exécution de grands tra-
11utegarder l'ordre pendant la pé- dent de 1 a com mieeioo désignée par 1~· ui!g!!é!!!eO.x.;.c°"e!!s!!•1!!· f!! ... !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!v!!a!!u!!x!!!!!p!!u!!!b!!!l!!io!!s!!. !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ 

La guerre civil' en Espagne a créé 
en France ut1e véritable curie tant pour 
les chefs rouges que pour les clie/s ma­
çonniques qui touchent des commissions 
et des pourcentages comiderables dans 
Ioules les tra11sactions sur les armes . 

Bruxelles 
Athènes 
Soria 
Prague 
Madrid 
VareoviP 

100 Belges 28 .905 
100 Drachmes 1.145 
100 Levas 1.5376 
100 Conr.Tchec •.385 
100 Pesetas 8.9221i 
100 ZlotlB 23 .625 

rlode de trao1ition el d'établiBBernent la S. D. N. en vue de contrôler les • 
du nouHau r~gime du Hatay. Si la éleclions a ouvntement encouragé 
France n'admet pae cette voie oatu- les gAna qui attaquaient A coupe de 
relie et néceHaire d'accord et si lea pierres le okonak• en vue d'obtenir 
êltlments coloniaux poursuivent leurs! la libAration d'un asoa••io t 
jeus négatif• el Jeure manœuvre1 ... La Turquie el la France &'étaient 
dilatoirea, qu'arriH t-il Y accordées sur le principe qne sur 42 

Si l'on puas en revue les diffé- députée, au Hatay, il y en aurait 22 
rentes notee que noue avons adres- Turcs et 20 appartenant aux autres 
alles A la France, la répome à celle communautés. En consentant à cela 
question pourra être obtenue trlls la Turqu.ie fai•a1t un sacrifice au nom 
clairement dans Je cadre de 001 pria- de la pa1K, car lor•que le tArriLoire 
cipee essentiels. du Hilay fui dAtacM de la Turquie 

Si l'on ne lient pu lea engagAments il Y a 18 ana, sa population é~ait 
pria l notre i!gard nous noue lrouvone, lnrque dan• une ~roport1nn ~,;- 60 à 
l tour, dégagés de tout engag•menl· 90 O(O. Les Fra n""'": eux, en obtenant 

l l . /'b c" auorll• "" rend•1ent compte que 
Et nous sommes a ors p emement t res "" dP 01~ sur 42 c'pl 1 1 • 
de prmdre toutes les mesures ;u: nous , P • s

1 
. t 1 ' 81 / 0

,..,, qu~ 
b

' 
1 

"' ·,...... !. 11 ... n m tt rl 011-111 t1 ~ m1nor1t R. ~liant 
rem .en nccesso1. ·• pour assurer a à la co n · d 1 S D N · 
sauwgarde des inlir~ls turrs, du en/me , 1 m•s••on 9 a · · · qui 

1 
d l 

1 
ï/' é / fi 1 · · R ARI r"ndu" ultAr1eurA1 nA11l au Hatay, d S : ranqui 11 sur no re ' 011 iere elle ne J'OU•R•I qu'êtrA oali.f<ite de 

u u · . . cet acrord q ui fac1l1 ta it sa 1âchg. 
La nalton turque a tou1nar~ ap- Or IE>s ih é•1• me111s ont 0111vi un 

pliqué, en surmontant. l•a plu• g a- cour~ <1 1am?tralArn,.111 oppo·é. Dès que 
•e• obetaotea, 1a polit·.q 11e natioualM l'Accord t111·co f r a• ç lÎ'.'4 n co1n1u .. 11cé à 
bulle ~u~ un pacte nauoroal . et sur être a111 1l ·q ,1é, la cumm• ~<i on, comme 
des prmc1pe1 claire-, L~s VOIAB que si •a 1A ·h" eut Alé d • mHllr e absolu­
nou~ adopteron•. en 1 occurrencA, pt1ur ment le• T•trc• en po• it1o n d'infério· 
auemdre notre 1 bol, ••;0n1\!""~" ;,n. rite an H 11ay, a tAmo•gru\ d• Ioules 
tue d~O~~~/j~s ~~~~ uadi'u:· ac~~'~ les f•Q Hl• so11 m~cnn1e111em ,. n1. Elle ~ 
u.r nu. • tout f•1t pour appuy .. r 1 .. 1 Alemeole qui 
complet et smcè~e a~ec Io Fra,nce nous travail 'ent contre la• TtJrc• . Et l'in~r · 
rP"f'adtt.é{ort .'017.~me. Il d n elt J.I~• ventio11 dA aon 11rA•iden1 en faveur du 

1101 e arg1r . oriion 88 ag•n .8 meurtrier du 14 juin n'e<t au fond 
coloniaux frenço11 aux VUPI etro1- ff ' ' 
•-1 .... m 11' t rité centrale est ani- que le résultat dt1 &01 e orle daus ce .., . .... e 1 au o 88111 
m6e de bonne •olonlé, de nombre~•A• j L; S D. N. BBPUmPra·l-elle la rea · 
a~périenoe1 noue ont démontr_A qu.elle 1 ponRabrlitA de cette conduite iocon­
D i:8* pae m_altreBae. de I~ iiluauon~ cevable da ses d~l~gués? Si elle la 
quelle ne d11poee Dt ~e 1 énergie 01 rPcueA, PllA devra adresser un blAme 
de la 9 olonté .néoeHairee pour c~la. aux mAmbree de la commission, do:it 

Bi, au dernier moment, _le miracle les ag 'B•emAnts •ont inconciliables 
que noui eepéroo1 ~ pr?duit, aoue en avec 1'1mpartialité. E ,, cas contraire, il 
18~001 heureus. Mats 111 ne se pro- deviendra imnos•ible que Ja Turquie 
dutl paa, 0001 ne noua abandonne- · " S 
ron1 paa l l'inquiétude et auK re- conllnue à Atre membre de le . D. N, 
gret1. Noua noua )' auendoue d'ail- • • • 
[eur1 comme l l'ênntualilé la plus us agiJstmtnts Jts diltguts d• la S . 
probable. D.N. tian/ ttls.qu< /ail la Francû M. Yunus 

El nou1 aommea pleinement con- Nadi observe judicuustm•nl dans I• •Cüm-
flanll que l'on prendra alore à tempe huriytt • •I la • !Upubliqu• • : 
lee meaurea lmpo1ée1 par 111 circona· Le problème du Hala)' est une ques-
tance1. C'eat ce qui noua permet de tioo entre la Turquie et la France. Si 

• 

ooneldérer l'avenir aveo oalme et lé- cee deu:r pays sont sérieuaement dé- l 
rênitê. oldA• à •'entendre à son sujet, elles L'éoole des natltu.teura de village 

:. peuvent le faire au moyen d'une cor- apprennent à oonati'talre un mur.-
/11. Asim Us dnss•, dans I< •Kurun., re1pondance de quelques phrases. aUJt arbres. 

11 FEDIWTDI u//==~ DU IEYD&LD llD. 

1 O. d' Annunzio 

L'INTRUS 
ROMAN TRADUIT DE L'ITALIEN 

DBUXlEM.B PARTIE 

à lzmlr.­
Lea soin• 

Les 
à 

le • Giorna/e d'Italia• affirme que 
dans l'entente e11tre 1'6spagne marxis· 
te et la France djmo-maçonnique il ne 
s'agit pas d'humaoit~1mais d'une affaire 
qui viole la politique de non-i11tervention 
Id avilit l'honneur et Io civilisa/ion de 
! /'Europe . 

En Espagne 
--· ~ -· 

Le mouvement des fonda 

Burgos, 18. - Le ministre des Fi­
nauce• n puuliê un !'.lécrel donnant des 

1 facilités pour les mouvemente de fonds 

\
des compte• con ranis et permellaol 
de prélever lou~ les mois 1.500 pesa· 
tas our res romptes. La préface du dé­
cret dit qu" le retour prugreeeif el 

'I no101r<i t. ut état normal, ds na la vi e 
---...: l\ponom ·que du paya, pe rme 1 d'adop-

1 er ce lle mf surA. 

1 

Budapeel 100 Pengôe 2•·92 
Bucarest 100 Ley• 0.9376 
Belgrade 100 Dinars 2.88 
Yokohama 100 Yene 

36.2925 
Stockholm 100 Cour. S. 

32.1225 
Moscou 100 Roubles 

23.87 

r.. .l 
TnRIF D'ABONNE MENf 

Turquie ; 

Lt<J• ! 
Etranger: 

l Ul.t 1 ~.50 ' 1 au 
6 DIOid 7.- : li WU11t 12.-
3 ru i i:; 

\;; _ 
i , - ! 3 lllü• il 1.J • .)1.1 _______ :/ 

L'omitis italo-ollsmandB 
BXBltBE à Milon 

Rome, x&. - A l'oc.asion de la 
clotûre de I' « année culturelle italo-J L'action 

1 
at.em~nde » le mm1sl re de la culture, 

des Brigade• internationales 111. D1•10 Alfi el'i, dans un grand dis· 

1 
El Diluvio écri t: cours • d ~ cnracière . historique, a 

évoque la collaborulton culturelle 

1 
"Madrid, 18. -Dans l'u ·1 des sec- plus que mill .; naire entre l'Italie el 

teu1s d1; frc nt de Madrid où ti~nt gar- l'Allemagne. 
j uison ai.Il u ,ig?do <leH plus l!Jétilanles, 1 Cette collabvraLion s'affirme a11jour-

lµlus1eurs s
1
c da,t.s de cotte brigade, sous d'hni, outre dans le dom.line des arts 

ur~texl • d • wé '.' orer la popoto, sacri- e t de lfl culture propramont dite, dans 
1 f1Prnnt clan l est1!1emeu ~ quelques. qua- J'amil i.3 politique italo·allamande. ~ 
• drnp~d~•. •nos mspe_cllon •amta1re el A sun tour, le minisl!e du Reiob• 
f?ur':1'""a1bnt de la viande des par- M. von Mackensen rendit hommage 
llcuhers • · à l'amitié. •talo-allemande qui n'es& 

L'œuvre des tribunaux 

de garde de Catalogne 

. Nous parlion•, il y a quelques jours. 

1 
de ce qu'e~I la justice rouge. Comme 
complêment à ce que nous disions, 
nous donnons ci-dessous la statistique 

1 
des 1:'1"ibun•ux de garde de Catalogne, 
Mab!tt par le Sous-SecrOtariat de la 

1 
Justice ronge, el qlli a été publiée 
dans la prnse de lilarcelooe. 

élèves I -Procès jugl!e: 417. 
Condamoalions à mort : 70. 

donner · Condamuations à d'autres peine 1 
1
1 
rèe graves : 892. 

pas le frml 61 s l'opportunité politique 
transitoire, mais constitue un acte de 
foi. 

----~-------~-· 

LB rBconstruction dB IBPlin 
Berlin, 19, A.A.- Un décret da 

Fuehrer vient ee créer un départe· 
meut spécial pour l'exéout1on des tri· 
vaux de reconstructions de la capitale 
du Reich. 

Le directeur de ce d6part11ment qui 
portera le titre de preeident aera 
désigné par le Fuehrer. 

• Ellb répétait à tout moment: - Oui, 
oui, • Je m,3 demandai à moi-même 
". Qu~l le est h vie qu'elle vil . inti!· 
rrn~rement ? Quels sont ses pro1et1.? 
Qu a-t-elle résolu ? » J:t je regardais 
son front. Et je cessai de conaidêrer 
ma propre douleur, j'appliquai toutes 
mes forces à me figurer se douleur. A 
comprendre sa douleur. 

Certes son désespoir, à elle, deHil 
Aire affreu:ir, sans trêve, sana Jimi~· 
Mon châtiment était au11i son chllt 
ment, <il peul-être un châtiment plus 
effroyable encore pour elle que pour 
moi. Là-bas, aux Lilas, dans l'ellée,s~r 
le banc, dans la maison, elle avait 
certainement senti la eincéritê dans 
mes parolee, elle avait certainement 
lu aur ma physionomie la sinc6rité, 
elle avait cru à l'immensilê de mon 
amour. 

c ... Tu étais dans ma maison tandis 
que je te cherchais au loin. Oh! die-moi 
cet aveu ne vaut·il pas toute• tee 
larme•? 

(d suiurt) 

Sablbl : O. PRIM! 
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